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- MERCREDI 20 JANVIER 1892 -

¦•lvetia. — Assemblée générale, mercredi 20, à
8 Vi h. du soir, au Cercle Montagnard.

Compagnie d'hydrantiers n' 1. — Assemblée du
cadre, mercredi 20, à 9 h. du :oir , au Oafé Cha-
pi is, Grenier 8.

•ooiété d'esorime. — Assaut, mercredi £0, à 8>/( h.
du soir, au local.

Club doa Déramo-tot. — Réunion, mercredi 20,
•A 8 '/i h. du soir, au local.

Conoordia. — Gesangstunde, Mittwoeh den 20.,
Abends 8 «/• Uhr, Café de la Croix-Blanche.

Intimité. — Assemblée générale , mercredi 20, à
8 h. du soir, au local .

Deutsche Evangelisation (Lokal : Envers 37).
— Mittwoeh, Abends 8 Vj Uhr : Bibelstunde.

Club du Rameau. — Béunion, mercredi £0, à 9 h.
du soir, au Cercle.

Choeur mixte oatholiqrae national. — Bépétition
générale , mercredi 20, à 8 Vi h. du soir , au local
Chapelle 5.

Association mutuelle de prévoyance des ou-
vriers repasseurs et remonteurs. — Béunion
du comité, mercredi 20, à 8 Vj h. du soir, au
Café du Télégraphe.

Musique militaire • Les Armes-Réunies » . —
Répétition générale , mercredi 20, à 8 V» h. du
soir , su local.

Fanfare du Griitli. — Béf étition générale , mer-
credi 20, A 8 Vs h. du soir , au local.

Fanfare Montagnard». — Bépétition gérérale,
mercredi 20. à 8 Va b. du soir , au local.

Onion ohrétienne des Jeunes gens (Beau-Site).
— Mercredi 20, à 8 Va du soir : Assemblée géné-
rale. — Amendable.
— Jeudi 21 , à 8 »/< du soir : Causerie de M. Pet-
tavel.

Chapelle méthodiste (Progrès 36). — Evangelisa-
tionsversammlungen von Sounta > den 17. b:s und
mit Freitag den 23. Abends 8 V<i Uhr.

Orphéon. — Bépétition, jeudi 21 , à 9 h. du soir,
au local.

Théâtre. — Direction de M. Laclaindière. — Jeudi
21, à 8 Va b- du soir : Haydée ou Le Secret, opéra-
comique en 3 actes.

Club de la Pive. — Séance, jeudi 21, à 8 */« b. du
soir, au Cercle.

Deutsoher (Jemisohter Kirohen Chor. — Ge-
sangstunde, Donnerstag den 21., Abends 8 V* Uhr,
im Lokal.

Céoilienne. — Bépétition de chant , jeudi 21 , à
9 h. du s i r , au local.

Onion Chorale. — Bépétition générale, jeudi 21 ,
à 9 h. dn soir, au nouveau local (Café Rickli ,
Balance 15).

Sooiètè de gymnastique d'hommes. —Exerci-
ces , jeudi 21 , A 8 '/. h. du soir, A la grande
Halle.

La Chaux-de-Fonds

À propos des réformes ortkpn
Nous avons entretenu nos lecteurs , à diver-

ses reprises, du mouvement créé et soutenu ,
depuis quelques années, par un certain grou-
pe de pédagogues , en faveur d'un certain
nombre de ré formes de l'orthographe fran-
cise, avec plusieurs desquelles nous sommes
du reste d'accord.

A ce propos, un correspondant du Démo-
crate parlait hier à ce journal d'une réforme
non moins argenté et , qui , à son avis , n'a pas
encore torturé les membres du corps ensei-
gnant.

Tous ceux-ci , dit-il , sont généralement con-
vaincus de la nécessité d'une réforme ration-
nelle de l'orthogra phe française , mais il en
est peu , parmi eux , qui songent à l'invasion
des Barbares , à celte foule de mois baroques
et de locutions bizarres qui nous viennent de
l'étranger et qui menacent d'envahir notre
belle langue française. Pendant que nous
sommes préoccupés de dépouiller notre or-
thographe de tous les parasites qui la rongent
et la dévorent , en rendent l'étude difficile,
presque impossible môme , pendant que nous
disputons sur l'opportunité de telle ou telle
réforme , pendant que la simple question du
retranchement ou de la conservation de cer-
taines lettres dans certains mots nous retient
et nous fait bavarder outre mesure, une ma-
ladie s'introduit chez nous et devient à la
mode.

L'anglomanie , sournoisement et sans bruit ,
a pénétré non seulement dans nos mœurs ,
mais dans notre langue , où elle exerce déjà
ses ravages , On a formé une ligue ayant pour
mission d'arriver à la simplification de l'or-
thographe ; il est temps , ce nous semble, d'en
former une nouvelle contre les mots étran-
gers qui , si l'on n'y met bon ordre , menacent
d'envahir notre langue el d'en faire une ma-
cédoine internationale , une nouvelle tour de
Babel. Les p lus grands journaux et les meil-

leurs périodiques français ont conféré le droit
de bourgeoisie à une foule de mots venus des
bords de la Tamise et, du train dont on y
va , nous ne pourrons bientôt plus lire notre
langue qu'avec l'aide d'un dictionnaire an-
glais français. Le high-life , les garden party
les rally paper , les f ive o'clock tea et cent
autres ont traversé la Manche , sans passeport ,
et se sont acclimatés chez nous. La haute so-
ciété parisienne , à ce qu 'il paraît , les emploie
journellement dans la conversation , elle, qui
cependant , avait jusqu 'ici conservé le mono-
pole du beau langage et s'était toujours éner-
giquement prononcée contre l'intrusion de
l'argot des boulevards dans la langue de Pas-
cal , de Bossuet et de Voltaire.

Si nous les comprenions, ces mots à phy-
sionomie rébarbative , nous ne nous plain-
drions qu'à demi , mais nous ne les connais-
sons pas et nous ne savons môme pas les pro-
noncer t Ils sont, pour la plupart des lecteurs,
aussi brumeux que leur pays d'origine l'est
aux yeux de ses visiteurs. Ils ne nous disent
rien , absolument rien , et nous enrageons
quand nous les rencontrons sous des plumes
qui manient excellemment la langue française ,
comme si les équivalents de ces mots exoti-
ques n'existaient pas dans notre langue I A
quoi bon , je vous le demande , avoir accli-
maté le mot high-life , qui signifie proprement
haute vie, quand nous avions « grand monde,
haute société, vie élégante », que sais-je en-
core ?

Dernièrement — et j'affirme la certitude du
fait — dans l'une des localité les plus isolées
du Jura , on m'offrit de prendre part à un f ive
o'clock tea. Je tombais des nues I Hélas I me
disais-je tout bas, jusqu'où l'anglomanie vient
se faufiler I Je dus, évidemment , demander
l'équivalent français de ce terrible mot et j'ap-
pris ainsi qu'il était synonyme de « collation»,
de goûter , mot charmant , qui exprime si bien ,
dans son exquise simplicité, ce léger repas de
l'après-midi.

Baby est en train de supplanter bébé et
« square » jardin . A l'Exposition universelle
de Paris , en 1889, à l'entrée du Trocadéro el
à la porte du quai d'Orsay, les visiteurs étaient
assaillis par une foule de vendeurs, criant à
tue-tête , non plus le traditionnel « Mesdames
et Messieurs , prenez vos billets », mais le
nouveau et fashionable « Mesdames et Mes-
sieurs , prenez vos tickets ! > M. Clemenceau ,
pour la grande majorité des Français , est le
chef politique de l'extrême gauche ; pour le
high-life , il en est devenu le leader. Et le club,
et la bank-note , et le Water-Closett , et le Lava-
tory- f oilett-Club ? Ce dernier est vraiment
superbe I Ne vous dit-il rien , Mesdames ?

Il en est d'autres , beaucoup d'autres , que je
laisse de côté , parce que je n'ai pu en deviner
ni le sens ni la provenance, et parce qu'aussi
j'ai négligé d'en prendre note au cours de
mes lectures. Ils remp liraient , n'en doutez
pas , plusieurs colonnes du journal. — Jean
Bron pourrait nous donner une chronique
bien amusante sur l'anglomanie , cette maladie
à la mode. Je lui signale ce thème.

Ma conclusion ? Au lieu de perdre notre
temps à braconner sur les terres d'autrui ,
faisons , mes amis , les gardes-champêtres sur
notre propre domaine , la langue française.

Le 16 octobre 1892 sera le quatrième cente-
naire de la découverte de l'Amérique , et les
deux mondes se préparent à célébrer par des
fêtes extraordinaires cet anniversaire du fait
le p lus considérable de l'ère chrétienne. Aussi ,
tout ce qui touche à Christophe Colomb est ,
en ce moment , l'objet de l'aHention générale.
On sait , dit le Matin , qu 'il y a peu de temps ,
M. le général Menabrea , ambassadeur d'Italie
à Paris , fut chargé de solliciter du comte Ro-
selly de Lorgnes la remise , à titre de prêt , du
portrait que l'illustre historien du Génois pos-
sède, et qui passe, à bon droit , pour le plus
authentique.

Pendant trois siècles , l'histoire de Colomb
demeura presque ensevelie dans l'oubli. On
ne connaissait même pas ses traits , bien qu 'à
diverses reprises on eût exhibé de prétendus
portraits , qui figurent notamment aux galeries
de Florence , Venise , Naples et Londres.

Il y a trente-huit ans, M. Feuillet de Conches,
chef du protocole au ministère des affaires
étrangères, grand collectionneur d'autogra-
phes, de dessins et de curiosités biographi-
ques, publia un travail sur l'iconograp hie de
Colomb, mais sans rien élucider. D'autres
portraits , découverts depuis cette époque, sont
également imaginaires, et quel ques-uns même,
tel que celui de Léopold Flaineng, effrontément
opposés au signalement du navigateur donné
par trois écrivains qui l'ont connu personnel-
lement, et desquels l'un est son propre fils ,
don Fernando.

Après Théodore de Bry, et à son exemple,
les portraits de Colomb ont varié d'expression
suivant l'idée que l'artiste s'était faite de sa
personne. A Londres , au British Muséum , on
le voit sous l'aspect d'un patricien de Venise
sortant du conseil des Dix ; au frontispice du
livre de l'Espagnol Munoz, c'est une sorte de
Matamore armé de toutes pièces, tandis que
dans l'ouvrage du comte Napione , c'est un
profil d'oiseau effarouché, et, dans le splendide
Codice de Spotorno , une face hargneuse, hé-
rissée et répulsive.

Dupe de l'erreur traditionnelle à ce sujet ,
le roi Louis Philippe, en 1837, crut de bonne
foi faire un don précieux à la municipalité de
Séville en lui envoyant le portrait , admirable-
ment gravé, de Mercury, qui est un prototype
de vulgarité lourde, sans parler des détails ri-
dicules d'agencement et de costume qu'on peut
encore constater sur l'original , au musée de
Versailles.

**Un décret du roi Humbert a institué, à Ro-
me, une commission chargée de réunir tous
les documents, papiers , cartes et dessins rela-
tifs à l'immortel navigateur , et c'est à cette
occasion que le général Menabrea a obtenu du
comte Roselly de Lorgues l'autorisation de
faire prendre cop ie du véritable portrait de
Colomb , généralement attribué à Antonio del
Rincon , peintre d'Isabelle la Catholique.

Après l'extinction de la ligne masculine de
Colomb, le comte Baldassare Colombo, sei-
gneur de Cunaro , dans le Montferrat , se crut
autorisé par sa parenté â prétendre au majo-
rât fondé par l'amirauté de Castille. Il se ren-
dit en Espagne , fut admis à l'instance et lit
valoir ses droits. Les longueurs et les subtili-
tés des procédures l'y retinrent plus de vingt
ans. Il eut occasion , à Dordoue , de se mettre
en rapport avec les parents de Béatrix Enri-
quez , seconde femme de Colomb, et ce fut
sans doute dans cette famille qu'il trouva le
portrait qu 'il rapporta à Cuccaro , avec une
quantité d'autres documents , après la perte
définitive de son procès. La plupart de ses
papiers furent égarés ou soustraits , car les
descendants de Baldassare, bons compagnons
et chasseurs intrépides , s'occupèrent fort peu
de leurs archives , qu'ils ouvrirent libérale-
ment aux curieux et aux travailleurs. Le cha-
noine de Giovani et le comte Galean Napione ,
de l'Académie de Turin , y puisèrent à leur
aise , pour documenter à leur fa çon la nais-
sance de Colomb dans le fier manoir de Cuc-
caro , solidement nanti de tours, mâchicoulis
et couleuvrines , parce qu'ils rougissaient de
ses origines obscures et de son humble ber-
ceau de plébéien à Gênes.

•*
Le dernier descendant des comtes de Cuc-

caro, Mgr Luigi Colombo , doyen des proto-
notaires apostoli ques , prélat domestique de
Pie IX et le distributeur de ses aumônes se-
crètres, était lié d'intime amitié avec le comte
Roselly de Lorgues. On comprend dès lors
comment le portait peint sur bois par Anto -
nio del Rincon , et probablement d'après na-
ture , se trouve entre ses mains.

La discussion sur les portraits de Colomb,
si vivement agitée en Italie , semble mainte-
nant apaisée. Le savant Charles dall* Acqua ,
bibliothécaire de l'université de Pavie , s'en
occupa beaucoup, il y a quelques années. La
question d'authenticité fut vivement soulevée
par diverses académies de la péninsule. La
difficulté a été enfin tranchée par l'autorité
reconnue la plus compétente en matière d'ico-
nogra phie. Le marquis Jérôme d'Adda , nu-
mismate hors pair , conservateur de la biblio-
thèque ambroisienne de Milan , a déclaré que

l'effigie de Colomb, publiée au frontispice de
son Histoire par le comte Roselly de Lorgues,
devait être regardée comme la plus authen-
tique.

Christophe Colomb

On écrit de Genève à la Gazette de Lausanne:
Samedi , M. Richard , chef du département

de justice et police , a déposé un projet de loi
introduisant dans le canton de Genève la libé-
ration conditionnelle , à peu près sur le mo-
dèle de la loi Berenger , qui fonctionne en
France depuis plusieurs mois.

Voici le texte de cette proposition qui, si
elle est adoptée , modifiera considérablement
notre système répressif :

« Article premier. — Lorsqu'un inculpé n'a
pas subi en France ou à l'étranger de condam-
nation antérieure à la prison pour infraction
volontaire de droit commun , la cour ou le tri-
bunal de police peut ordonner , s'il en paraît
digne, qu'il sera sursis à l'exécution de la
peine prononcée contre lui.

Cette décision ne pourra intervenir qu'en
cas de condamnation à l'emprisonnement ou
aux arrêts de police.

Elle fera partie du jugement de condamna-
tion et devra être motivée.

Art. 2.— Le délai de sursis sera de cinq ans
à partir du prononcé de la condamnation.

Art. 3. — Si pendant ce délai le condamné
ne commet aucun acte qni lui attire de la part
des tribunaux genevois une nouvelle condam-
nation à une peine privative de liberté pour
crime ou délit intentionnel , la condamnation
sera éteinte.

Dans le cas contraire , la première peine sera
d'abord exécutée sans qu'elle puisse se confon-
dre avec la seconde, et pour le condamné âgé
de plus de vingt ans révolus au jour de la pre-
mière condamnation , il ne pourra lui être ac-
cordé de circonstances atténuantes ou très at-
ténuantes.

Art. 4. — Après la lecture du jugemen t ou
de l'arrêt , le président de la cour devra adres-
ser une admonition au condamné et l'avertir
des conséquences qu'entraînerait pour celui ci
une nouvelle condamnation pendant le délai
de cinq années qui va s'ouvrir.

Art. 5. — Le sursis d'exécution ne préjudi -
cie en rien aux droits de la partie lésée. Il
n'affranchit le condamné ni des frais du pro-
cès, ni des dommages-intérêts.

Art. 6. — Pendant la période de sursis, la
condamnation ne sera pas inscrite dans les
extraits du casier judiciaire délivrés aux par-
ties.

Art. 7. — La libération définitive sera ac-
quise d'office au condamné par le seul fait de
l'expiration du sursis. »

La libération conditionnelle

France. — A la séance de la Chambre,
qui n'a commencé qu 'à quatre heures , le pré-
sident donne lecture d'une demande d'inter-
pellation de M. Le Senne, député boulangiste ,
sur des articles de l'Intransigeant dirigés con-
tre M. Constans.

La Chambre , qui savait que cette demande
serait formulée , était très agitée dès le début
de la séance.

M. de Freycinet , au nom du gouvernement ,
déclare qu 'il n'accepte pas de répondre à cette
interpellation et qu 'il laisse la Chambre maî-
tresse de décider si la tribune française doit
servir à jeter le discrédit sur le gouverne-
ment et la République. La majorité applaudit
cette déclaration. La question préalable est
alors demandée par un grand nombre de dé-
putés. Mais M. Laur demandant la parole sur
la question préalable, le président la lui donne.
M. Laur , invoquant un précédent , dit que la
Chambre ne peut voter sur la question préa-
lable , parce que ce vote serait la négation des
droits el des libertés des minorités et parce
qu 'il signifierait que le gouvernement vou-
drait couvrir par ce procédé un de ses mem-
bres flétris par l'opinion publique.

A ces mots , M. Constans , qui était assis au
banc des ministres entre MM. de Freycinet et
Jules Roche, bondit dans l'hémicycle. On
cherche en vain à l'arrêter : il bouscule les
députés qui se trouvent sur son passage, ar-
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rive au pied de la tribune , d où descendait M.
Laur , et soufflette ce dernier à plusieurs re-
prises. La majorité applaudit ; un violent tu-
multe se produit. Le président déclare aussi-
tôt qu'en présence de l'agitation de la Cham-
bre, il se voit dans la nécessité de lever la
séance.

M. Constans , un peu pâle, retourne à son
banc. Un grand nombre de députés viennent
lui serrer la main. Bien que le président
ait quitté son fauteuil , les députés restent en-
core dans la salle.

Des altercations se produisent entre plu-
sieurs députés. M. Delpech soufflette M. Cas-
telin, député boulangiste. Les questeurs font
évacuer les tribunes de la presse et du pu-
blic. Dans les couloirs , l'agilation est ex-
trême.

La séance de la Chambre est reprise à six
heures. M. Constans, au milieu des applaudis-
sements de ses collègues, exprime le regret
d'un acte de violence bien légitime. La Cham-
bre vote ensuite, par 438 voix contre 44, la
question préalable sur l'interpellation Le
Senne.

La séance est levée aussitôt.
— Les arts de la femme.— Hier après midi ,

à Paris , les comités de patronage et d'organi-
sation de l'exposition des arts de la femme ont
tenu leur première réunion à l'hôtel Conti-
nental.

M. Georges Berger , président de l'Union
centrale des Arts décoratifs , a fait l'historique
de la Société et rappelé que l'on n'attendait
filus que la ratification du Sénat pour édifier
è musée des Arts décoratifs sur les ruines de

la Cour des Comptes.
« Le public, a-t-il ajouté , est las des exposi-

tions générales : il veut des expositions spé-
ciales. L'Union centrale des Arts décoratifs
veut faire une exposition vraiment noble de
tous les objets de luxe ou d'utilité dont se sert
la femme. On écartera tout ce qui est de mau-
vais aloi, tout ce qui ne montrera pas la
femme sous son aspect d'honnêteté et de tra-
vail. Nous ne faisons pas de cette oeuvre une
spéculation. S il y a des bénéfices, ils servi-
ront à ouvrir un musée où les ouvriers des
quartiers du Temple et du Marais trouveront
des documents d'étude et des tracés graphi-
ques. >

L'exposition des Arts de la Femme ouvrira
probablement au mois d'août prochain.

— Parmi les personnes qui assistaien t, di-
manche, à Paris, au concert du Conservatoire ,
se trouvait M. Siegfried Wagner. Le jeune
fils de l'auteur de Lohengrin ressemble à son
père de la façon la plus frappante .

Il a passé quelques jours en France, dans
une des demeures les plus fastueuses des en-
virons de Paris, où l'on est très wagnérien, et
va en Angleterre, où il restera une quinzaine
de jours , pour retourner ensuite en Allema-
gne.

M. Siegfried Wagner , qui n'a pas encore
vingt-cinq ans, vient de finir ses études : il
est architecte.

Allemagne. — Le projet de loi contre
les souteneurs punit très sévèrement le pro-
xénétisme, surtout lorsque c'est le mari qui
favorise la débauche de sa femme. Les écrits
et les gravures pornographi ques , les annon-
ces qui ont pour but de créer des relations
immorales seront poursuivis. Les récidivistes
purgeront leur peine plus rigoureusement ;
ils seront mis au pain et à l'eau et coucheront
sur la planche. Enfin , le huis clos sera pro-
noncé chaque fois que la morale serait mise
en péril par la publication des débats.

La police politique chargée de surveiller la

presse, les théâtres , les réunions publiques ,
ainsi que les étrangers , sera considérable-
ment augmentée. Elle formera une division
spéciale, dirigée par un haut fonctionnaire ,
4 sous-directeurs , 24 employés de bureau et
10 employés subalternes. La brigade active
chargée des recherches comprendra un capi-
taine de police , 10 commissaires , 10 inspec-
teurs, 123 agents.

Russie. — Le grand-duc Alexis partait
lundi pour représenter le Tsar aux funérailles
du duc de Clarence.

L'Empereur , désirant que les grands-ducs
soient initiés aux affaires courantes de l'Em-
pire, vient de nommer membres permanents
du Conseil d'Etat les grands-ducs Alexis et
Wladimir. Les grands-ducs devront désor-
mais assister aux séances générales du Conseil
d'Etat où leur voix sera comptée au vote com-
me celte d'un membre ordinaire de ce Con-
seil. Un ukase portant ces deux nomina-
tions a paru ce matin dans le Messager off i-
ciel.

Etats-Unis. — M. Tracy, secrétaire
d'Etat de la marine à Washington , à télégra-
phié à M. Evans, commandant du Yorktown ,
de débarquer dans le port péruvien du Callao
les réfugies chiliens recueillis à bord de cette
canonnière.

Des télégrammes de Philadelphie disent
que le gouvernement Jes Etats-Unis aurait
envoyé du matériel de guerre à San Francisco
et qu'il a commandé 20,000 tonnes de char-
bon de terre qui devront être immédiatement
expédiées dans le Sud.

Le président Harrison pense présenter au
Congrès toute la correspondance diplomati-
que échangée avec le Chili et lui soumettre le
différend dans un message conçu, toutefois ,
en termes très-modérés.

— Exposition de Chicago. — C est Miss
Alice Rideout , de St-Francisco, qui a soumis
les meilleures maquettes en vue de la décora-
tion du Palais des Femmes. Les trois maquet-
tes en plâtre qu'elle a présentées représentent
respectivement : Les vertus Féminines, La
F^mme, Génie de la Civilisation, Place occupée
par la Femme dans l'Histoire. Le premier et
le dernier de ces groupes seront placés au-
dessus de la corniche, et à une hauteur de 60
pieds au-dessus du sol (18 m). Ils coûteront
chacun de 1500 à 2500 dollars. Le second , La
Femme Génie de la Civilisation, sera exécuté
en haut-relief et décorera le fronton qui sur-
monte l'entrée principale du Palais des Fem-
mes. Le prix approximatif en est de 3000
dollars.
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Au fond de la cour, une porte vitrée donne accès
dans une vaste pièce enfumés, parcimonieusement
éclairée par une petite fenêtre à guillotine , la pièce
importante de la maison servant à la fois de cui-
sine, de salle A manger , de parloir et de chambre à
coueher.

La cheminée, haute et profonde , est surmontée
d'une Sainte-Vierge en plâtre, d'un rameau de buis
bénit, d'un fusil posé en travers sur deux crochets,
avec des lignes de fond. Une table de bois blanc
que la crasse et la vin se sont chargés de passer en
conleur, un immense lit-armoire entouré de rideaux
de laine fripés, A grands ramagos éclatants qni crè-
vent encore les yeux, une douzaine de chaises com-
munes boiteuses , éventrées, laissant sortir laur
paille ébouriffée, composent tout le mobilier du
lieu, avec un vaisselier où des plats fêlé3 , en faïence
de Rouen, et des pots de cidre égueulés étalent
leurs peintures criardes et na'r/es.

Un escalier tournant , A rampe grossièrement
chantournés, conduit à l'étage supérieur. Sous cet
escalier, une porte basse ferme sur un réduit obs-
cur, tenant lieu de cave et de bûcher.

Dans la pièce bâtarde dont il vient d'être parlé,
Kerzalè traitait ses affaires personnelles et donnait
andience à ses subordonnés Le lit était celui de la
Guernec'h, la servante de M. le maire, servante-

Rtfroiiutttn intirdi tt ma j>wN<iua n'ayant pat traité a»«
a Steiiti du «m.- ilt Lflirti.

maîtresse, qui ne soufflait jamais mot devant le
monde, mais n'en avait pas moins voix au chapitre ,
disaient 1 *s mauvaises langues, et savait , quand lss
feux étaient éteints A Plogoff et les volets mis A la
boutique, imposer ses volontés A son soi-disant
maître. Laide, sans Age précis, borgne, avare et
aussi grognon dans le tête-à-tête qu'elle était sobre
de paroles en public , elle faisait payer cher à Ker -
zalè les «bontés» qu'il avait eues pour cette créa-
ture peu avenante. Mais elle était ruda A \\ tâche ,
et le vieux appréciait ces deux bras rouges et mus-
clés, qui en valùent quatre pour l'activité et la
force.

Kerzalé était en train de causer mystérieusement
avec un individu qui se tenait dans la partie la
filus sombre et la plus reculéa da la pièce, quand
a Guernec'h, faisant irruption de la cour où elle

ccharpiilait de l'étoupe A calfater , s'écria :
— Alerte t voici les brasse carré t
Malgré la déférence que lui témoignaient les gen-

darmes, l'équoreur faisait toujours la grimace à
leur annonce.

L'inconnu interrogea soi hôte du regard.
— Là, dit celui-ci , en lui montrant la réduit pra-

tiqué dans l'escalier.
il n'était que temps : le brigadier Jarnithim et le

gendarme Meyer entraient en faisant le salut mili-
taire.

— Eh ! eh I brigadier, demanda Kerzalé souriant
et allant au-devant d'eux , quel vent vons pousse
par ici ?

— Monsieur le maire, il y a du nouveau, répondit
Jarnithim.

— Du nouveau ? Ah I ah I . . .  U y a du nouveau I
Eh bien I mon brave, parlez Quel nouveau y a t  i l?

— C'est-à-dire , fit l'honnête Jarnithim, qu'étant
le supérieur, c'est moi qui devrais parler; mais
c'est-à-dire aussi que c'est mon subordonné Meyer
qni a vu la chose, qu'il doit parler. Donc , vous
pouvez parler, Meyer. Je vous y autorise subsé -
quemment.

L'équoreur clignait de l'œil.
— Monsieur le maire. débuta l'Alsacien, c'est rap-

port à ce failli chien d'Yàn , vous savez , celui que
nous avons voulu arrêter l'autre jour , quand
vous nous avez fait l'honneur de nous prendre en
voiture.

— Ah I Yi\n Ab Vor. Je le connais , ce garçon-là.
— Trèa bien , monsieur le maire; même que nous
avons un mandat d'amener contre lui.

— Voulez -vous me montrer ce mandat 1
— Oh I très volontiers, monsienr le maire, fit

Jarnithim en exhibant la pièce demandée. ,
Kerzalé la considéra longuement en hochant la

tète, puis la rendant au gendarme :
— Mon brave , il n'y a qu'un défaut à votre papier ,

mais il est de taille.
— Un défaut I dirent simultanément les deux gen-

darmes stupéfaits.
— Hé 1 oui , un gros défaut t
Et le maire éclata de rire.
— Un défaut I . . .  Mais . . .  lequel î
— Il est irrégulier.
— lr.. .ré . . .gu . . . lier I
— Parfaitement ! Il désigne un nommé Yàn Ab

Vor, de la commune de Plogoff, âgé de vingt-einq
ans.

— C'est cela même, monsieur le maire.
— Eh bien I Je suis maire de Plogoff, Lescoff et

Kerleek depuis vingt-cinq ans, et il n'y a pas d'é-
tat-civil au nom da l'homme que vous dites. —
Voyez plutôt.

Ii avai t ôtè d'un tiroir placé à la base du lit de la
Guernec'h les registres encrassés de la commune,
et les tendait tout ouverts aux gendarmes.

C'était vrai. tFils de la mer,» adopté par Arc'han,
Yàn n'avait pas d'état-civil régulier. Les représen-
tants de l'autorité tombaient des nues.

Mais cet enragé de Meyer avait riposte à tout.
— Faites excuse, monsieur le maire. Possible que

le nommé Ab Vor , — ce qui n'est pas un nom hon-
nête, voyez-vous , ne soit pas Ab Vor. Mais il est
tel à l'inscription maritime, à preuve qu'il a fait ses
cinq ans...

— En brave I interrompit la maire.
— Je ne dis pas. Beaucoup de gens font leur ser-

vice en braves. Donc , c'est le nommé Ab Vor que
nous devons arrêter. Après cela, il s'expliquera avec
les justes. Mais ce n'est pas de ça qu'il s'agit.

— C'est vous qui l'avez dit.
— Vous allez comprendre , monsieur le maire 
Alors Meyer raconta ce qni lui était arrivé huit

jours plus tôt , la découverte de la complicité de
Marguerite Guyarmarc'h, et conclut en demandant
à M . le maire l'autorisation d'arrêter Gaïi.

— Voyez-vous , appuya Meyer , tant que cette co-
quine-là nourrira le loup, il ne sortira pas du bois,
et tant qu'il ne sortira pas du bois, nous ne le pin-
cerons pas t

Kerzalé était devenu pensif. Arrêter Gaïd , c'était ,

en effet, faciliter la capture de Yàn. Or, autant par
haine instinctive du tricorne que par affection pour
la fils adoptif de son compère Arc'han, pour Yàn,
qu'il avait vu grandir et auquel, ea sa qualité d'an-
cien pilota, il avait donné las premières leçons de
«pratique,» il ne voulait pas s'y prêter.

— Arrêter Gaï i . . .  arrêter Gaïi I murmura-t-il,
grosse affaire I

Tout à coup, il appela à tue -tête :
— Ohé I la Guernec'h T
— Après T répondit celle-ci , qui n'avait pas quitté

la chambre , curieuse de savoir ce qne voulaisat les
gendarmes. — Vous n'avez pas besoin de tant crier,
vous savez T

— Tiens I tu étais là , ma bonne Guernec'h. Je te
croyais retournée aux étoupes. Apporte-moi donc
un pichet de cidre et trois verres.

La servante ne bougea pas, mais la pruneUe grise
de son œil unique se mit à vibrer dans son orbite
avec une vivacité expressive.

— Si c'est pour nous, objecta Jarnithim, ce n'est
pas la peine, monsieur le maire. Nous n'avons pas
soif.

— Pas soif I se récria Kerzalé , — pas soif T De
cidre peut-être, mais de vin T . . .  Da «Jeune Emile,»
hein T

— Merci bien.
— Vous direz merci après.
— Il nous est absolument défendu de boire en

service.
— Ta I ta ! ta I je voudrais vous voir refuser de

tenir compagnie à la magistrature t
— Puisque vous insistez, fit le brigadier, nous

acceptons l'honneur , par obéissance.
La Guernec'h n'avait pas encore remué.
En revanche , son œil se livrait à une mimique

furieuse et désordonnée.
— Ah çà I la fille gronda Kerzalé , qui, devant les

autres, ne voulait pas perdre son prestige d'autorité ,
— lèveras-tu l'ancre à U fin? Allons , zon ? Du
«Jeune Emile , » et vivement.

(1 suivrt . )

Jura-Simplon. — Le désir des actionnai-
res du Jura-Simplon de faire administrer leur
propriété par des gens investis de leur con-
fiance et travaillant pour eux et non contre
eux paraît exorbitant aux journaux radicaux
bernois , inféodés à la direction actuelle de la
compagnie. Pour le Bund , pour la Berner
Zeitung, l'aclionéaire qui ne se fait pas broyer
dévotement sous les roues du char dn dieu-
Etat est un rebelle digne des pires châti-
ments.

On lit dans le Bund :
La question importante est de savoir si le

conseil d'administration actuel peut être révo -
qué, sans aucun motif , par une assemblée gé-
nérale extraordinaire . Il a le traité de fusion
pour lui. Le conseil aura donc à se demander
en premier lieu si , dans les conditions où la

requête en est faite , il doit convoquer une as-
semblée générale extraordinaire. Qu 'il n'y ait
pour cela aucun motif plausible , c'est ce qui
saute aux yeux. Tout le monde sait également
pourquoi on ne petit pas distribuer de divi-
dende. L'ancienne S.-O.-S. était dans un état
tel que la nouvelle compagnie a dû s'imposer ,
pour l'en sortir , de lourds sacrifices ; les Suis-
ses occidentaux se moquent des faits quand
ils viennent réclamer des dividendes.

La situation est grave au point de vue des
intérêts publics. La Confédération a acquis
80,000 actions du Jura-Simplon dans la pensée
d'avancer la nationalisation des chemins de
fer. El voilà que MM. les banquiers veulent
reconquérir , pour le rendre à la spéculation
privée , le seul chemin de fer sur lequel l'Etat
ait mis la main. Tout devrait être escamoté
de nouveau. La mine est prête pour faire sau-
ter les Bernois. Mais halte là ! La Confédéra-
tion a une position décisive à prendre et elle
la prendra .

Comme conclusion , l'organe de la bernifi-
cation des voies ferrées propose de reviser la
loi fédérale sur les chemins de fer dans ce
sens : le conseil d'administration d'une com'
pagnie de chemin de fer comprend trente
membres au moins : 2° un tiers de ces mem-
bres sont nommés par la Confédération , un
tiers par les cantons intéressés et un tiers par
l'assemblée générale des actionnaires.

Un correspondant bernois du Berner f ag -
blatt propose ironiquement d'ajouter les arti-
cles suivants :

Art. ? Toute personne qui , en qualité d'ac-
tionnaire , aura placé une certaine somme dans
une société industrielle suisse, et qui préten-
dra à retirer , sous forme de dividende , un in-
térêt de ce capital , sera mise hors du droit
commun comme vampire , spéculateur et sujet
dangereux.

Sa fortune sera confisquée au profil de l'E-
tat.

Art. f Lorsque l'intérêt de l'Etat est en con-
flit avec des intérêts privés, le particulier doit
immédiatement , sans sommation préalable et
sans indemnité , mettre la totalité de ses biens
à la disposition de l'Etat.

Ponts en fer. — A la lin de la semaine
dernière, a eu lieu à Zurich une conférence
d'ingénieurs des ponts et chaussées, sous la
présidence de M. Tschiemer, inspecteur tech-
nique du Départemen t des chemins de fer.
C'est ce dernier qui a provoqué la conférence,
à laquelle l'Ecole polytechnique était repré-
sentée par MM. Ritter et Tetmayer , et l'ins-
pectora t fédéra l par ses deux ingénieurs des
ponts et chaussées. Il s'agit d'élabore r un
avant-projet de loi sur le calcul statistique
des ponts en fer.Chronique suisse

Chambres fédérales.

Séance du mardi 19 janvier 1892.
CONSEIL NATIONAL . — Avant le vote sur le

recours des restaurateurs des gares suisses ,
M. Curti a reproché au Conseil fédéral de trai-
ter ses propres emp loyés des postes, télégra-
phes et téléphones , moins bien que la loi n'o-
blige les Compagnies de transport à traiter
les leurs. Il déposera une proposition spéciale
sur ce point.

Le recours est rejeté.
MM. Comtesse, Jeanhenry et Favon déposent

une motion qui vise l'art. 4 de la loi sur le
temps de repos des employés des entreprises
de transport. Sur les 52 jours obligatoires de
repos , un certain nombre doit tomber sur un

dimanche ; les motionnaires voudra ient modi
lier celte disposition.

La séance est levée à onze heures et quart
Demain , loi sur la chasse.

CONSEIL DES ETATS . — Suite du débat d'en-
trée en matière sur le projet d'arrêté concer-
nant les taxes de patente des voyageurs de
commerce.

M. Schoclt comprend qu 'on ait des doutes
sur la constitutionnalité du projet ; il se justi-
fie cependant à titre de mesure tendant à em-
pêcher la double imposition , interdite par la
Constitution.

M. Ruchonnet , conseiller fédéral , regrette
que M. Droz , dans les attributions duquel ren-
tre la question , soit absent. La matière l'inté-
resse au double point de vue du commerce el
des affaires extérieures. 11 est sans aucun es-
poir que le gouvernement français consente
jamais à signer un traité dans lequel cette
question ne soit pas réglée, et il est également
impossible qu 'il accepte le régime actuel des
taxes cantonales. En 1882, la France offrait de
payer une taxe modérée ; la Suisse, à défaut
de base légale , ne put l'accepter et dut accor-
der Ja franchise absolue, accordant ainsi aux
étrangers un privilège sur les nationaux. Ce
privilège scandaleux dure encore aujourd'hui ,
et c'est pour qu 'on puisse l'abolir qu'on a pré-
senté le projet de loi , substituant aux régimes
cantonaux , inacceptables pour les Etats étran-
gers, un régime national.

Si l'entrée en matière était rejetée, le Con-
seil fédéral se trouverait dans la situation dif-
ficile d'accepter de nouveau dans les négocia-
tions une solution contre laquelle le senti-
ment populaire s'insurge à bon droit depuis
dix ans.

M. Odier voudrait l'exonération complète.
L'entrée en matière est votée à l'appel no-

minal par 2b voix contre 15.

ZURICH. — Le docteur Conrad Keller , ex-
plorateur suisse en Afrique , est rentré samedi
à Zurich , venant de Nap les.

L'expédition qu 'il dirigeait s'est reudne de
la côte de Somalis jusqu 'à la province d'Oga-
deen , dans la vallée de Webi , puis de là , par
les steppes , jusqu 'au Jubi et retour jusqu 'à
Bessara - Berbéra . L'explorateur suisse n'a
éprouvé pendant son voyage de dix mois en
Afrique aucune maladie ou indisposition.

— A en croire un correspondant du Vater-
land , la mort du duc de Clarence aurait valu
à différentes maisons de Zurich de très gros-
ses commandes de soie noire pour toilette de
deuil. Une agence de Londres en aurait de-
mandé télégraphiquement , à elle seule, plus
de 300 pièces.

TESSIN. -- Une polémique très grave s'est
engagée dans la Gazette du Tessin, entre Li-
vraghi et M. Grecchi , ex-consul italien. Le
bruit ayant couru que Livraghi devait épou-
ser la fille de M. Grecchi , ce dernier a pro -
testé disant qu 'il n'avait rien à voir avec l'e-
xécuteur de Massaouah. Livraghi répond que
M. Grecchi devrait se souvenir qu 'il a échap-
pé à grand peine à une condamnation pour
un crime infâme.

VALAIS. — Le doyen des juristes suisses,
M. le Dr Cropt , professeur de droit à la faculté
de Sion , est entré dans sa quatre-vingt-dou-
zième année.

Encore vert est très ingambe , ce vénérable
nonagénaire , dont le physique rappelle M.
Thiers , a conservé intactes toutes ses brillan-

Nouyelles des cantons



Avis officiels
DE LA

taieie la CMX-DE-MDS
Le plan adopta par le Coaseil général ,

dans sa séance du mardi 12 janvier 1892 ,
pour la création d'une nouvelle rue longi-
tudinale destinée à relier la rue de l'Hôpi-
til à la route de Bal-Air tt pour l'ouver -
ture des rues transversales montant is y
aboutissant est exposé au Bureau com -
munal, à l 'Hotal des Postes, où les inté -
ressés peuvent le consulter.

Les oppositions devront être envoyées
par écrit au dit Bureau, jusqu'au 20 fé-
vrier inclusivement.

La Chaux-de-Fonds. le 20 janvier 1892
*9i-3 Conseil communal,

AVIS AUX ENTREPRENEURS
La Commune de la Chaux-de-Fonds

met au concours les travaux énumérés
ci-dessous, concernant la con itruction du
nouveau Collège de la Promenade :
1. Creusage et terrassement
2. Fourniture de la pierre de taille (gra-

nit , ros et molasse).
3. Maçonnerie et Oimentage.
4 Oharpenterie.
5. Fourniture de gros tara.
6. Menuiserie, Vitrerie.

Les entrepreneurs peuvent prendre con-
naissance des plans et cahiers des char-
ges, chez M. Alb. THEILE , architecte,
rue du Doubs 93.

Les soumissions devront être adressées
sous pli cacheté au Conseil communal
jusqu'au 4 février prochain, A 7 heures du
soir. Elles porteront l'inscription : « Sou-
mission pour le Collège de la Prome-
nade >.
«96-3 Conseil Communal.

Le Conseil communal de La
Chaux-de-Fonds,

Vu l'article 90 de la Loi sur les
Communes du 5 mars 1888 con-
cernant l'exercice du référendum
en matière communale ;

ARRÊTE
Les arrêtés suivatils volés par

le Conseil général de la commune
de la Chaux-de-Fonds , dans sa
séance du 42 ja nvier 1892, seront
publiés dans la FEUILLE OFFICIELLE.
.1. Arrêté accordant an Conseil

communal un crédit de 370
mille francs pour l'exécution
des plans relatifs à l'utilisa-
tion des lorces motrices de
la Reusc.
Le Conseil Général de La Chaux-de-

Ponds vu les conclusions du rapport de
la Commission des 'Forées motrices ; en-
tendu le rapport du Conseil communal ;

ARRêTE :
ARTICLE PREM . EI . — Les plans relatifs

i, l'amené > des eaux de la Reuse de l'U-
sine des Moyats , en amont, du Champ-du-
Moulin à la Combe Garot, ea vus de leur
utilisation comme force motrice, sont ap-
prouvés. Ces plans seront soumisjà la
Sanction du Conseil d'Etat .

ArT. 2. — Sous réserves des disposi-
tions de la loi conc .ruant I )  délai référen-
daire, il est accordé au Conseil Commu-
nal, pour l'exécution de ces plans un cré-
dit de 370,000 fr., représentant la moitié
de la dépense prévue, l'autre moitié étant
il la charge de la Commune de Neuchâtel.
Cette dépense sera portés dans les livres
de la Commune au compte spé ial : < Uti
iisatioa des Forces motrices de la Reuse.»

ART . 3. — Le Conseil Communal est
«ntoriué à pourvoir à cette dépense aux
meilleures conditions possibles, jusqu'au
moment où il ponrra proposer de la con-
solider par un emprunt.

ART 4. — Le Conseil Communal est
Autorisé à régler par acte notarié , avec la
Commune de Neuchâtel , les modifications
apportées à la concession du 2 Avril 1890,
aussi bien en ce qui concerne le tronçon
situé en amont du pont du Champ-du-
Moulin , que l'emplacement de l'nsine à
Comba- Garot.

Une convention réglera la question des
travaux à exécuter , et de leur entretien ,
«te.

ART. 5. — Le Conseil Communal est
autorisé à s'entendre définitivement, avec
la Commune de Neuchâtel , au sujet de
l'acquisition de la concession apparte-
nant a M. Louis Perrier, architecte , et à
participer , cas échéant, à la passation
d'un acte avec ce propriétaire .

A RT. 6. — Sous la réaerve formelle qu*)
la part levenant à La Chaux-de Fonds
ne soit pas inférieure à il °/o de la force
totale du palier moyen, le (Jonseil Com-
munal est autorisé à poursuivre les négo
dations signalées dans les rapports, et
ayant pour but d'arriver à nne entente
avec les Communes de Neuchâtel , du Lo-
cle et de La Chaux-de-Fonds et â régler,
cas échéant , cette question par un acte
notarié.

ART . 7. — Le Conseil Oommnnal est
chargé de l'exécution du présent arrêté.

ART. 8. — Le présent arrêté est soumis
au délai ré érendaire.

La Chaux-de-Fonds, le 12 Janv. 1892.
Au nom du Conseil Général :

Le Secrétaire , Ls Président ,
G. LEUBA . Arnold ROBERT .

Jl. Arrêté accordant au Con-
seil communal un crédit de
316,300 fr. pour la construc-
tion d'un nouveau Collège n
la rue de la Promenade.
Le Conseil Général de La Chaux-de-

Fonds, entendu le rapport du Conseil
Conimunal ;

ARRêTE :
ARTICLE IREUIER — Lis plans et devis

pour le nouveau Collège de la Promenade.
prétentés par la Conseil Communal, sont
adoptés. Ces pièces seront soumises à
l'approbation du Cjuseil d'état.

ART. 2. — Sous réservss des disposi-
tions de la Loi concernant le délai réfé -
rendaire, il est accordé au Conseil Com-
munal un crédit de 316,300 lr. pour
l'exécution djs travaux prévus ; l'alloca

tion de l'Etat, sera portée en diminution
de ce chidre.

ART. 3. — Oette dépense sera portée
dans les livres de la Commune au compte
spécial intitulé : « Construction da Col-
lège de la Promenade, t

Le Conseil Cjmmnnal est autorisé â
pourvoir à cette djpense aux meilleures
conditions possibles, jusqu'au moment où
il pourra proposer da la consolider par
un emprunt.

ART. 4. — Le Conseil communal est au-
torisa à charger M. Alb6it Theile, archi-
tecte, de l'exécution des plans de détails
et de la surveillance de toute la construc-
tion ,

ABT. 5 — Los travaux seront commen-
cés aussitô'. que la sanction légale des
plans et devis sera intervenue ; ils seront
activés dans la mesure du possible, afin
qu'on puisse mettre quelques locaux à la
lispoution de la Commission scolaire dès
l'automne 1892

ART. fl. — Le Conseil communal est
chargé de l'exécution du préjeat arrêté.

ART. — Le présent arrêté sera mis à
exécution après avoir été soumis au délai
référendaire . 637 3

La Chaux de Fonds , le 12 janvier 1893.
An nom du Conseil général :

Le secrétaire, Le président,
G. LE U I I I . ARNOLD ROBERT .

Dernière publication: le 30 Jan
vier 1892.

Délai d'opposition : 3 F é -
vrier 18&3.

La Chaux-de-Fonds, le 16 Jan-
vier 1892.

Au nom du Conseil communal :
Le seciétaire . Le prév ient ,

E. TISSOT. Lé-JP MAIRE.

Remboursement d'Obligations de
l'Empr-ant 1860.

Sont sorties au tirage de ce jour, pour
être remboursées en 1000 fr. chacune A la
laisse communale, le 15 mars 1892, les

13 Obligations u<> 39, 131, 313, 333,
253, 333, 343. 458, 473, 47*.
49*, 550, 557.

L'intérêt de ces titres cesse de conrir
dès cette date.

L'obligation n* 684 Emprunt de 1856,
remboursable le 1" j lilllet 1891 , n'a pas
eneore été présentée a l'encaissement et a
cessé de porter intérêt dès U date de rem-
boursement. 553-2

La Chaux-de-Fonls , le 15 janv. 1S92.
Le directeur des Finances,

CH. WUILLEUMIER-ROBERT .

AJVIB
L'atelier de Mme vente RULL , rne du

Marché 21, à BIENNE , se recommande an
mieux ponr le RETAILLAGE de LIMES et
de RAPES en tons genres. Elle recom-
mande à cette occasion son grand as-
sortiment de LIMES NEUVES et retaillées.
13114-22 VEUVE KULL.

Savon à, l'Iclatliyo l
de BERGMANN & Co, Dresde et Zurich .

remède le plus énergique contre les dou-
leurs rhumatismales et goutteuses , ainsi
que contre les taches , rousseurs, piqûres
d'insectes , mains roâges , marques d--. la
petite vérole. — SP trouve dans toutes les
pharmacies de la Chaux de Fonds.

Prix : 75 cent. 12407 3

AVIS
Le soussigné runpelle aux Sociétés et à

ses clients qu'il entreprend comme par le
passé les bals , soirées , noces , etc. L'Or-
chestre des Amis est composé de
3 à 10 musiciens Répertoire de choix.
Prix modérés. — Sa recommanda, 234

A. RIM.GER dit Bœtzl,
ancien Restaurant d s Armes-Réunies.

Due importante fabrique horlogerie
méoaniqae de la Suiss 1 roman îe . de-
mande un bon HORLOGER connais-
sant à fond tontes les branohes de
l 'horlogerie , ainsi que le dessin, pour
travailler à l'établissement de nouv-. aux
ca'ibre* et en suivre toute la fabrication
A tresser les offres et copies de c ertificats
à MM HaasenBtein & Vogler à Bern*
sous lea initiales H 357-X 567-1

Gérance d'immeubles
CHAULES TISSOT- HUMBERT

42 , rue du Premier Mars 12.

A LOUER
f rPIIîlôr SlUrS lia la Saint-Georges
prochaine , un magasin avec une g an-
de chambre, cuisine et dépendances.
lt Ml lift 1Q Pour St-Georges proebai-
tlUllUu l t ! .  ne, un appartement de 3
chambres, c .isina et dépendances. 102 2

Voulez-vous la santé ? 5

-a
Liqueur reconstituante dn sang. Indis-

pensable ponr la famille. 13212 -133

 ̂
MAGASIN et LDfiEBENT

c g à remettre.
i X A lo ier , immédiatement on
s •L ponr Saint-Georges, un nm-
3 J graaln avec logement at-
— m tenant, omposé de 2 pièces,
£ t ĵj cuisine et dépen lances. Le 

tout,
«2 g 

~ situé dans nn quartier très frè
ç j >  quenté, conviendrait à tont gon
6 ^g 

re de oommvoe L i cas échéant,
p S Z l'on consenti'ait à louer le logement
•ï **• w et U magasin , l'un sans l'autre.

ï 2 _ ; Pour cause de cessation de com -
» - ¦"* merce, un petit magasin d» mar-
is S oerie gants, moïes et non-
| B veautés. serait s reprendre. Tou-
• O tes les nn ehandises , du meilleur
o Ĵ choix , sont absolument fraîches.
H *» L-8 —.di ion» de cette reprise
* semient également très favora
. blés q i ... t au prix et au mode de

•̂ ¦̂W paiom. ni 103
•MBÉVBœ.'̂ .̂ .̂ I. .̂H

^= TISANE PECTORALE ¦
¦¦¦¦M Tisane contre l'Iuiluenza ¦BHMil

Une Tisane excellente à recommander à tous ceux qui souf- MBS
frent de catarrhes du gosier, do eon, des bronches et des poumons , de aKH
tonx, engorgement , enrouement , expectorations, refroidissements , étoof- ~ I
fements, asthme, et spécialement éprouvée pour les cas de Un- II BRI
fluenza. Par paquet , 1 fr.; port , 10 c; en prenant deux Pa- "*B§ë)5
quets envoi franco et en prenant sept paquets le huitième gra- mag
tuit. Débit unique. KARRER-GALLATI, à Cil Vit IS. j§§g£

JÊk. .¦_•€&Jtt». '̂i;~trr̂
de suite pour cause de santé un magasin de TABACS
& CIGARES jouissant d'une bonne clientèle, situé à
Neuchâtel. — S'adresser, sous initiales A. Z. 144,
à Neuchâtel. o. s N. 532 b

FROMAGE EMMENTHAL
Grand arrivage de Fromage gras d'Emmenthal premier

choix , au prix de 65 et "70 centimes le demi-kilo, au magasin d'épi-
cerie 13, rue de la Balance 13, ainsi que sur la place Neuve
les jours de Marché. 672-3

Se recommande, F. Schmidiger.

Bnream de commandes ponr la
Chaux-de-Fonds :

Grand Kionque littéraire ;
Bazar de l'Abeille ;
Arthur Paax, magasin de cigares ,

rue du Verso s ;
KIoNtf ne ù journaux , place de l 'Hô-

tei-de-Viue.

Terrains à vendre
A vendre ponr constructions trois lots

de terrain bien situés d'une superficie
de 5000, 10,000 et 15,000 mètres car-
rés. Prix et conditions très avantageu-
ses. — S'adresser à H. F.-A. I l E U C H U X .
notaire , rue de la Paix 21. 430-4

I • TÉLÉPHOHE 
^
cg

• * «ïkV 85 <§
% \̂ S §j *

LIQUIDATION
pour Un de bail , de tous les articles en
magasin et consistant en Laines et Cotons ,
Gi l - t s  de dusse , Chemises , Camisoles ,
Caleçon , Ju' oas , Jerseys , Echarpes ,
Châ'.es de laine , Chà'ss russes, un grand
choix de Corsets et Tailles de fl inelte co-
ton , Flanelle cotou à la pièce, ainsi que
beaucoup d'autres artic'es dotit le détail
est supprimé , le tout cédé au prix de fae-
ture , ch-.z Mme IHuller-Sehvendi-
mann. rne dn Faits 5. 408-12

Gravure en tous genres
ARNOLD LËSGHOT FILS

rue de l'Industrie 23.

Poinçons, Timbres, Cachets, Plaques
de porte. Orfèvrerie. Bijouterie. Spécialité
de Portraits, Monogrammes , etc. 12368-9

Prix modérés.

Vm Vu-Aï o enae> Un emboiteur sachant•MnDOliageS. bien son métier et
connaissant la mise à l'heure se recom-
mande pour du travail à la maison.

Bleniactnre du travail assurée.
Prix modérés. — S'adresaer rue du Pre-
mier Mars 14 c, au 1er étage, à gauche.

623-2

Ô 

VENTE AD DETAIL
de 14385-97

Montres garanties
en or, argent et métal.

Prix avantageux. — Beau choix.

GUSTAYETERRENOUD
rne Jaquet-Droz 45 (maison Neukomm)

la Chaux-de-Fonds.

Tflîllfllicïp Une bonne tailleuse se
I dUiOuoC. recommande aux dames
de la localité pour de l'ouvrage en journée
ou à la maison. Ouvrage prompt et soi-
gné. — S'adressw rue du Parc 11 au
ïme é'.age . 617-3

r*B^nwnw^|>§3 Pour répondre aux¦t •"¦'¦•'¦>¦¦*• "?'• vceaxdemabonnn
clientèle , j'établirai pour le vendredi
un déjjôt de tripes à mon nouveau do-
micile, rne du Collège SO, an ler
étage, A droite. 432-2

Madame SCHENK.

A louer
pour St Georges prochaine , à proximité
de la place de l'Ouest , un magasin
bien exposé avec appartement , se com-
posant de 2 chambres, alcôve, cuisine et
dépendances. Corridor fermé. — S'adres-
ser, dès 2 heures après midi, rue du Tem-
ple Allemand 59, au 2me étage. 136 7*

Etnde CALAME & CUCHE
avocat et notaire

i6, Rue du Parc 13.

Logements à louer de snite :
î i ï . l i iw+riû  9f \  Un logement composé
I I I U I I S U I B  - 0 .  de 3 chambres et dé-
pendais ces.
TurrcanY 1 ft Un Pignon composé de
UHl t dUX IV 2 chambres et dépen-

dances.

Place d'armes 15 a. IVd^pit-
c;s et dépendances , ce dernier pour St-
Ueorges 1892. 

On demande a emprunter une
somme dd deux mille Irancs (20 )0
francs), contre bonnes garanties. 578-2

W.im o-ÀsaA Mlle  BERTHA NI GO
*̂ ***§9"rt?« LET, lingère, se re-
commande pour de l'ouvrage concernant
sa profession.Ouvrage soigné et prix mo-
dérés. — S'adres'er à Mme Zellweger.
rue de l'Hôtel-de-Ville 33. 890

On se recommande pour des journées.

toooocopoooot
La première édition de

Ce p il i géranium
par T. COMBE.

Brochure & IO e., publiée par l'Union
des f -mmes pour le bien.

étant complètement épuisée, la seconde
paraîtra dans trois jours et ss

vend à la
Librairie A. COURVOISIER , pi. dn Marché

Anx propriétaires
Un homme de moralité demande place

de oonoierge de fabrique , magasin ou
garde de propriété , pouvant au besoin
s'o'cuper de gérances d'immeubles, etc.
Réfé-ences A du-position. 569 2

S'adresser an oureau de I'I MPABTIAL .

: Enfoncé les Gérauiiel ! i i
Y depuis que les i ,

| Pastilles Mousse d'Islande
J ' ont paru *' >j
4> • Confiserie Deladœy - <> S
J | i, Rue de la Balance 2. * J g

l [] Rue de la Demoiselle 88. "

, Spécialité de ,

\ Pastillespectorales :
N coatre toux , rhume, catarrhe , i

; Vin de Coca :
U le plus efficace des toniq .es con - jj
„ vient aux personnes ayant l'esto ,
M mac délicat. 564 5 a

^ 
"oXYDÂGE DE MÏituSîT 

* 
j"

?I Dorage, Argenture et Nickelage de boîtes et cuvettes métal. I-»
I Spécialité d'imitation galonné. I
1 Boîtes métal imitation vieil argent et gris de fer. E \

rx Atelier spécial ponr l'ADOUCISSAGE et le DORAGE des rones et mouvements. f \
A TRAVAI L PROMPT ET SOIGNÉ. PRIX MODÉRÉ ? Ll

J G. SPILLMANN, SAINT-IWIIER U
| Par suite de transformations , je suis à même de livrer promptement et . à I I

A| prix modérés toutes les spécialités mentionn ées ci-dessus. I»l
XI Les envois peuvent être groupés et expédiés chaque jour par l'entremise III

I de M J HERZIG , représentant rue du Parc 86, à la Chaux de-Fonds. I I
J Service spécial pour les rhablllagres. I !'

*̂ r 
Je me recommande à MM. les fabricants. 13489 S£

L̂ ^' :""" 3C ?< ~y •»? X3|X * * 
¦y»-~-=*'

^̂ ?̂?"M\l

irAviS'«
Os-OG^-O 

J'ai l'avantage de-porter à la connaissance de ma nombreuse clien-
tèle et des personnes que cela pourrait intéresser que j 'ai confié la
représentation de ma maison à M. F. FAUQUEZ, ex-Marchand»
Tailleur, à Chaux-de-Fonds, actuellement RUE DE LA SERRE 49.

La coupe élégante et la prompte exécution ont fait de ma maison
la chemiserie des plus préférées de la Suisse.

Sur toute demande, M. Fauquez se rendra auprès de MM. les
clients pour la prise des mesures et l'essayage.
H. BTJRNET, chemisier, Grand Quai 10, GENÈVE

Dépôt spécial des Flanelles Irrétrécissables, Chemises
de luxe et de cérémonie, Bonneterie, Cravates, Fou-
lards haute nouveauté. 406-21

/ i : v// ETUDE D ' A V O C A T  M

/  %^%m$LWB 'WM&Wï /
/ LICENCIÉ EN DROIT M

f  ¦•vwNWimv^ Ĵ

/  Provisoirement Rue du Puits 21 M

/ CORRESPONDANCE EN UNGUE ALLEMANDE M

/* 67^5 -J



Enchères publiques
Il se)a -vendu aux enchères publiques

le lundi 25 janvier 18H2 , dés 10 heures du
matin , au café FRITZ SPAHR , rue de la
Charrière 7, maison Bargetzi , le mobilier
du café , des vins en bouteilles et en fût,
des li queurs et de la verrerie.
716 S Greffe du Tribunal.

Enchères publiques
Il sera vendu aux enchères le mercredi

Î7 janvier 1892, dès 10 heures du matin,
sous le Couvert communal, toutes les
marchandises et l'agencement du magasin
de Demoiselle EIZIRB TISSOT , modiste.
717 3 Greffe dn Tribunal.

Restaurant à louer
Un propriétaire du Vignoble cherche A

remettre pour le 54 mars un restaurant
bien recommandé. — Adresser les offres ,
sous initiales T. M. 693, au bureau de
I'IMPABTIAL. 693-3

d'nne maison d'habitation avec Café -
Restaurant anx Grandes Crosettes

près la Chanx-de-Fonds.
Ensuite d'une convention intorveuue

entre les intéressés au bénéfice d'inven-
taire de HïêRONYM TJS UNSER , quand vi-
vait tailleur et restaurateur, anx Grandes-
Crosettes , il sera precédô par le ministère
de la Justice de paix de la Ohaux-de-
Fonds , siégeant à l'Hôtel-de-Ville de ce
lieu, le Lin ull 85 Janvier 1893,
à S b. du soir, à la vente aux enchères
publiques de l'immeuble suivant :

Une maison d'habitation construite en
pierre, couverte en tuile s, ayant un étage
snr le rez-de- chaussée, renfermant un
café-iostaurant , deux logements avec
grand jardin et pré, le toi: t situé au
quartier des Grandes-Crosettes dont la
maison porte le n* 2 B, assurée contre
l'incendie pour S8,00O tir.

Cet immeuble forme les aiticles 1591 et
1711 du cadastre de la Chaux-de Fonds.

Le café-restaurant est en pleine pros-
périté et offre de réels avantages par sa
situation au bord de la route des Grandes-
Crofettes , à proximité du village de la
Chaux-de-Fonda.

Donn£ ponr trois insertions dans I'IM-
PARTIAL.

La Ohaux-de-Fonds, le 11 janv 1892.
Le Greffier de Paix :

387-2 E.-A. BOLLE, notaire.

Vente d'Immeubles
Les héritiers de feu André Straub ,

en son vivant maître charpentier, à la
Chaux-de-Fonds, et ceux de son épouse
aussi décodée , exposent en vente , de gré
à gré et en deux lots, les immeubles sui-
vants, situés à la Ohaux-de-Fonds et aux
Eplatures.

I» LOT.
Un terrain pour sols à bâtir , limité

au Nord par l'axe de la rue de la Ferre ;
à l'Ouest par l'axe de la rue de Pouillerel ;
au Midi , par la rue Léopold Robert et a
l'Est, par la propriété de M. P. Maroni.

Ce lot a une superficie de 2010 m9 de
terrain utile.

If LOT.
Une propriété comprenant scierie

à vapeur , maiBonde maître , hangars , ate-
liers de menuiserie, remises, grange et
écurie avec terrains en nature de jardins,
dépendances , pi es et pâturages.

Les bâtiments existant sur ce lot por-
tent les numéros 100, 102 , 104 , 106, 103 et
110 de la rne de la Serre.

Par leur situation à proximité de la
Gare et dans un quartier d'avenir , ces
immeubles présentai t de grands avanta-
ges, la scierie â vapeur jouit d'une an-
cienne et bonne clientèle et est en pleine
exploitation.

l.es offres seront reçus juf qu'au 31 jan-
vier 1892 , en l'Etude de M. J. P. Jeanne-
ret, avocat, et A. Quartier , notaire , rue
Fritz Oourïoisier 9, a la Chaux de Fonds,
où les amateurs pourront obtenir tous
renseignements 14368-3

VENTE D'IMMEUBLES
à Boudevilliers.

Lundi 18 janvier 1893. dès
7 heures du soir , à l'hôtel de la Croix-
d'Or, à Boudevilliers , il fera vendu, par
voie d'enchères publiques , une maison
d'babltatlon avec dépendances
rurales, sise au village de Boudevil-
liers et six champs d'une superficie
d'environ IS Va poses. — Assurance du
bâtiment 6,090 fr.

Les immeubles seront d'abord mis en
vente séparément, et ensuite en
bloc.

S'adresser à Mme -veuve BUESS,
boulangerie viennoise , Place du Mar-
ché 4. â La Chaux-de Fonds, ou au no-
taire soussigné. (N. -824-0").

Boudevilliers , le 31 décembre 1891.
.200-2 Ernest GUYOT , notaire.

AVIS AIXJIANCÉS !
Un bean mobilier entièrement neuf,

sans aucun usage, est à vendre DE SUITE ,
en pins une machine à coudre à lo main
et an pied , pins nne montre 10 lignes
or 18 karats, Lépine. — S'adresser rne
dn Parc 76, an ler étage, à gauche.

627- 3

A loner ponr Saint-Georges 1892,
un beau magasin

avec devantures,
situé dans le quartier de l'Abeille , â proxi-
mité de la rue Léopold Robert. 197-7

S'adresser au bureau de I'IMFAKTIAL .

Nouveautés littéraires
O. H UGUENIN . — Hadaine l'Ancien.

ne. Splendide volume , i lustré de 31 des-
sins par l'auteur — 4 fr. 50.

Kir LE FROï MEL . — Autour de la
lampe. — 3 fr.

F. GOILLERMET . — Ces petits. —
3 fr. 50.

FRANZ SPLITTGERBER . — Après la
mort ou les destinées finales de l'hom-
me, traduit d'après la 4°" édition alle-
mande. — 3 fr. 50.

L. V UICHOUD . ¦- Autour de la bû-
ehe de Noël. Cinq contes fantasti-
ques pour grands et petits — 2 fr.

Contes du chanoine Schmldta|Un
volume illueiré par L. Attinger. — 1 fr.
75 c.

I.a Bible en Images. 108 gravures
sur bois. — 15 fr.

Une croix, par T. Combe. — Prix ,
3 fr. 50.

Echos dn foyer. Nouvelles et cro-
quis par Ad. Ribaux et E. Lambelet. —
Prix : 1 fr. 75.

La santé pour tousa Seba Knelpp,
sou nouveau traitement par l'eau froide
et par l'hygiène naturelle. Une bro-
chure par A. Sandoz , ingénieur. — Prix ,
1 franc.

Comment II faut vivre, par Seb.
Kneipp. — Prix , 4 fr. 25.

Après la mort ou les destinées fina-
les de l'homme. Traduit de l'allemand
par E. Courvoif ier. — Prix , 3 fr. 50.

AU PAYS DES SOUVENIRS, par
le D' Chitelain.

Biographie de Lord Asley, com-
te Schoftesbuy, homme d'Etat et philan-
thrope anglais. — Prix : 4 fr. £0.

Petit manuel à l'usage des femmes
d'ouvriers. Conseils sur les soins à
donner à un ménage. — 30 c.

Conseils d'un père à son fila sur le
moyen d'être heureux et de con-
server la santé. — 50 c.

La folie de J.-J. Rousseau, par M. 1»
D' Châtelain. — 3 fr. 50.

Chants de Zoflngue, (musique chiffrée).
— 50 c.

Albert Richard, poète national suisse.
- 1 fr. 25.

La
^médeclne moderne à la por-

tée de tous. Manuel de Ja langue
médicale , comprenant : 1° La définition
des termes employés en médecine. 2» La
description des prineiraies maladies du
corps humain. 3" Que 'ques moyens sim-
Êles et pratiques d'y remédier, par le

» J. J. — Prix : 1 fr. 50.
Conduite du rucher. Calendrier de

l'apiculteur mobiliste avec 3 planche 3 et
92 figures , par El. Bertrand. VI" édi-
tion. — Piix : 2 fr. 50

Guide de l'apiculteur. — Prix :
2 fr. 50. 

Conseils aux femmes snr la con-
duite de leur mét.age. — Prix : 1 fr. 50.

EN LIQUIDATION
Chrcstomathle anglaise, de Grae-

ser. — Un vol. broche.
Grammaire anglaise, de Grseser.
Instruction civique , par Numa

Droz.

Récits de nos antenrs nationaux. —
Livres in s (nid ifs , amusants et récréa-
tifs. — Librairie rtligieuse.

Grand choix de Livres pour enfants.
Voyages, Chasses, Aventures , avec illus-
trations , depuis 75 centimes ,

Librairie A. Courvoisier
PLACE DU MAFOBé.

-dh On demanda à acheter
n& M-, pour la boucherie des
Ĵ&L MB_  ̂ chevaux , ânes et mulets.

''j r̂ Ẑ Ĵ .̂ — S'adresser chtz M.
— -̂~*==  ̂ ""Sch'àui , brasserie de la

Malekof. 674-8

GARDE-MALADES
Mme DE GRUFFY , garde-malades ,

rue dn Parc 85, au 2me étege qui
a travaillé pendant 15 ans sous la direc-
tion des premiers yrefesseurs , se recom-
mande aux dames de la localité

Spécialité des maladies de la
matrice et le massage.

UHF Elle prend des dames malades
de la matrice , r our les soigner chez elle.

Se n commande â MM. les Docteurs.
Séance de messsge tous les jours de

2 à 4 heures. 615-3

CONFfCTIONS SUR MESURE
Flacement d'Etoffes nouveautés

dep. IO fr, le mètre.
Spécialité de PANTALONS

doublés et couxus , depuis
IO â 25 fr.

Prix modiques. Escompter
G. UDECH-RUBIN, tailleur

rue du Premier Mars - rue du Progrès 9 B
574 5 (Café Pelletier).

Grande liquidation définitive
de tous les articles en magasin A prix dé-
fiant toute concurrence, au magasin
de mercerie de
M"10 Ulrich «Tac ot

rue Léopold Robert 27.
Les banques et vitrines sont aussi â

vendre. 284-2

CORDES à VENDRE VSUP
geux. — S'adresser à l'imprimerie A.
Courvoisier, rue du Marché 1.

Man go aille d' oiseaux
GUSTAVE HOCH

rne Neuve 11, Chaux-de-Fonds.

624 6 le kilo
Alpiate ou pain de canaris . Fr. — 50
Chanvre lre qualité extra » — 80
Chanvr e 2me qualité . . .  » — 50
Gras blancs » — 55
Graine de Chardon . . » 1 60
Oraine de Salade . . . .  » 2 50
Lin » — 60
Millet jaune » — 45
Millet blanc » — 55
Millet de Mohar ou du Sénégal . » — 80
Millet en o . i s  » i —
Navett e douce du Harz, extra » — 7C
Navett e douce » — 60
Pavot bleu » — 90
Pavot blanc » 1 —
Œufs de fourmis . . . .  » 4 —
Nourriture universelle , extra » 4 —

Pour volailles i
Haïs, Poisettes, Sarrasin, Orge, Blé.

-= ¦£-T7'IS =-
LDittatR LA RENAISSANCE

se met A la disposition des Sociétés , Cer-
cles, etc., pour concerts, soirées,
bals, noces, etc., etc.

Répertoire tout nouveau.
Musique de choix.

S'adresser chez M. A. Richard , rue de
Gibraltar 2. 186-3
nooooo-ooooooo
£ Véri table £

! 11 MU !
5 QUALITÉ CHOISIE 5
T Provenance directe. y\ M ME V. BRUNNER \
o RE Se la Demoiselle 37, o
rt au 1er étage. 7-2 A
ooooooooooooo

Passementerie ^JL^ Passementerie
MERCERIE mÊËÊMÊÊ^M MERCERIE

Nouveautés M MAbbLMhNTERI£^S\C£iRS£ Wi nouveautés

Fritz Courvoisier ^^^^^^Wl Fritz Courvoisier
ARTICLES POUR DAMES ARTICLES POUR MESSIEURS

CHALES RUSSES. CRAVATES, choix immense.
CHALES fantaisie. REGATES soignées. 14484

GANTS de peau fourrés. GANTS de peau fourrés.
GANTS r.v.re Kine. GANTS de laine Jersey.

TABLIERS noirs. BRETELLES diverses.
TABLIERS fantaisie. GILETS de ohasse (S pencers) p" Jaine.

FOULARDS soie CAMISOLES système Jœger.
TAILLES de laire. CALEÇONS système Jaeger.

JUPONS, JERSEYS, CORSETS FOULARDS soie.
Q-ixa-vli-tétSa garanties.

- JGâ«M/*»:â«M»-ttà»»m. -
•à grand rabais de tous les Articles d'hiver au comptant.
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Pour la publicité dans le district du Val-de-Ruz

adresser les annonces et réclamés directement au

VAL -DE-RUZ, à Fontaines
Fenllle d'avis paraissant le mardi, le jeudi et le samedi.

Annonces cantonales : IO cent, la li gne ponr les deux premières insertions ;
5 cent, les répétitions.

Rabais pour annonces commerciales importantes.

Au même bureau, à Fontaines, o* r eut s'abonner au REVEIL, Journal
Illustré populaire d'évangrélisatlon , tempérance, etc. , paraissant
le ler et le 15 de chaque mois. Abonnement annuel , 3 francs. — On s'abonne à
toute époque.
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s ENDUIT =
pour la conservation de la chaussure et des cuirs, etc.

JLa Corio-Méléine
rend imperméable tous les cuirs vieux ou neufs , leur donne une souplesse que jus-
qu'à présent nul autre enduit n'avait pu obtenir.

Aucune graisse ne coûte meilleur marché , puisqu'il suffit par hiver, d'une boite
de 80 ct. à fr. 1»20 pour entretenir une paire de chaussures.

La corio-Méiéine est aussi le seul et unique moyen de guérir les engelures.

Imprimerie A. COURVOISIER , rne dn March é 4
Ch.ei-ii3c-cle-Foii.cLs.

Dépôt pour le lioele i IMPRIMERIE COURVOISIER , rue du Collège 309.
Prix des boîtes : 80 ct. Fr. 1.20 — 2»20 — 4»20 — 8»30.

NOUVELLE PRESSE POUR LE COPIE DE LETTRES
La plus RAPIDE et la plus PRATIQUE

Brevetée IS. G- . 3D. C3-.

RECONNUE iBK  ̂^B^l* ^ 
AD0P™

UNIVERSELLEMENT ^KF^ . 1 V**Iî)bh\ H PAR T0UTES lE8
co™ ^^^ :̂ Lm\ N ^Lt" GMNDES

LA MEILLEURE 
Sa^^^^^^^Sk^ 

ADMINISTRATIONS
PRESSE A COPIER _^^^^^^fe^^ "% '¦ t JÈ&Ê±*^ BANQUES , ETC.

Poids du format in-8* sSii Poids du format in-4'

Plus de lourdes Presses en fonte ou fer !!!
avec leurs bâtis encombrants.

Administrations, Banques, Maisons de commerce, etc., etc. Epargnez votre temps en
copiant vos lettres el documents avec la Presse l'IDÉALE qui copie deux fois plus rapidement que les
presses â vis.

Gentlemen, Particuliers, n'envoyez pas vos lettres sans les copier. La copie d'une lettre est une
mémoire qui ne se trompe pas et qu'on peut consulter après des années. Vos appartements bien meublés
ne vous permettent pas une presse en fonte .avec son bâti spécial en raison de sa laideur. La Presse
IDÉALE est un bijou qui fait ornement sur une table et par son élégance elle trouve sa place dans l'ap-
partement le plus luxueusement meublé.

Ne vous déplacez pas en villégiature ou bains sans emmener avec vous une Presse IDÉALE qui vous
rendra de bons services.

Voyageurs, Commissionnaires, Agents, ne voyagez pas sans avoir une presse à copier, l'IDÉALE,
qui est la plus légère et ne prend pas de place dans votre malle.

La Presse l'IDÉALE réunit tous les avantages qu 'on peut imaginer ;c 'est la presse indispensable à tous.
Prix : Garniture simple, 16 fr. 50. Garniture nickelée, £1 fr. 50.

Nous vendons avec la Presse l'IDÉALE un copie de lettres de 500 folios avec répertoire , avec un
supplément de 2 ou 3 francs selon la qualité.

Envoi contre rerrik.ourserri.errt.

LIBRAIRIE A. COURVOISIER, CHAUX DE FONDS



tes facultés ; il continue gaillardement ses
cours de droit , qui sont très intéressants et
appréciés , et prend quotidiennement son ab-
synthe à une heure invariable ; on attribue
cette longévité et cette étonnante vigueur de
corps et d'esprit au régime rigoureusement
suivi par le vénérable professeur qni semble
avoir pris pour dévise : < Tont à l'heure mili-
taire » .

L 'Intercantonale à Berne. — On a télégra -
phié hier de Berne au National :

Les délégués des sections de la Société in-
tercanlonale des industries du Jura ont été
réunis hier après midi , à 2 heures, au Casino
de Berne.

Quarante personnes environ étaient présen-
tes, parmi lesquelles MM. les conseillers na-
tionaux Jeanhenry, Comtesse et Tissot , de
Nenchâtel , Bichard , de Genève ; MM. les con-
seillers aux Etats Arnold Bobert et Cornaz , de
Neuchâtel.

Vingt sections sur vingt-deux étaient repré-
sentées. Les délégués de la Chaux-de-Fonds
étaient MM. Jules Calame-Colin , Louis Blum
et Bénold Kocher pour la société des fabri-
crnts d'horlogerie , Donat Fer et Jules-Aug.
Dubois pour celle des Intérêts industriels ,
Henri Benoit et Ed. Schallenberg, pour celle
des patrons monteurs de boîtes, Aimé Chal-
landes pour le syndicat des fabriques de boî-
tes, enfin Ferd. Porchat pour l'Emulation in-
dustrielle. La Commission du commerce n'a-
vait pas de délégué.

Après une longue et intéressante discus-
sion , l'assemblée unanime a décidé :

1° De repousser énergiquement toute con-
vention avec la France sur la base de son
tarif minimum , quant anx positions de l'hor-
logerie.

2° Elle espère que les négociations en cours
entre les deux pays auront pour résultat de
sauvegarder tous les intérêts généraux de
l'horlogerie suisse.

3° Elle remet avec confiance au Conseil fé-
déral le soin de défendre ses intérêts en re-
courant au besoin à telle mesure de légitime
défense qu 'il jugera opportun de prendre.

L'assemblée a également adopté des modifi-
cations au règlement de l'association , propo-
sées par le bureau.

Le comité de l'Intercantonale a été com-
posé comme suit pour une période de trois
ans :

Neuchâtel : MM. Hippolyte ,Etienne , Arnold
Grosjean , James Perre-
noud.

Berne : Francillon et Fritz Hugue-
nin.

Genève : Bouge et Etienne Dufour.
Soleure : Sauser.
Vaud : Jaccard.
Le bureau se consiituera lui-môme en dé-

signant parmi les Neuchatelois le président ,
le second vice-président el le secrétaire cais-
sier.

L'assemblée a adopté le budget de 1892. Les
dépenses sont estimées à 6600 francs , le défi-
cit présumé à 2500 francs environ.

Chronique de l'horlogerie

de la commune de J-a unaux-de-Fonds

Séance du mardi 1 2 janvier 1892 , à 4 h. du soir
a l'Hôlel-des-Postes.

Présidence de M. Arnold Robert , président.
3 (Snite.)

V
Rapport de la eommission chargée d'examiner

le projet d 'ouverture d'une route entre le
nouveau stand des Armes-Réunies et laroute
de Bel-A ir.
Bapporteur : M. Ed. Tissot, secrétaire com-

munal.
Art. 1". Adopté.
Art. 2. M. Léon Gallet , président de la com-

mission , déclare que , pour ce qui le concerne,
il serait d'accord de prolonger jusqu'au 1er
mars le délai d'affichage et d'opposition , con-
formément à la demande de M. Grosjean.

Au sujet de la réserve formulée par M. Gros-
jean , qui désirerait que le principe de la can-
cellation du chemin montant actuel soit non
seulement touché dans le rapport , mais expli-
citement stipulé dans l'arrêté, M. Gallet cons-
tate que la commission est unanimement d'ac-
cord que cette cancellation s'impose, et qu'elle
ne voit aucun inconvénient à ce que l'arrêté
en fasse mention.

M. //. Mathys . Aussitôt que les plans seront
exécutés, la cancellation s'imposera ; c'est la
raison pour laquelle la commission s'est bor-
née à la mentionner dans le rapport seule-
ment ; toutefois il ne s'oppose pas à l'intro-
duction d'un article dans ce sens.

M. Léon Gallet fait remarquer que, malgré
cette cancellation , l'hoirie Courvoisier aura
deux sorties.

MM. Georges Leuba et Mathias Baur, tous
deux membres de la commission , confirment
ce qu'a dit M. Gallet ; M. Baur ajoute qu'il a
été surpris d'apprendre que la famille Cour-
voisier insinuait que la commission n'aurait
pas agi correctement vis-à-vis d'elle, en ne
provoquant pas une nouvelle conférence.

M. Léon Galle t doit faire remarquer que
dans cette question la commission a fait com-
plètement abstraction de toutes questions de
personnes et d'intérêts particuliers pour ne
songer qu 'à l'intérêt général et à la bonne ad-
ministration de la Commune.

La commission , ajoute M. Gallet , devait , en
regard de l'attitude de l'hoirie Courvoisier ,
qui par l'organe de l'un de ses membres, M.
Fritz Coarvoisier , déclarait dans sa lettre du
i novembre écoulé : « que toute nouvelle dis-
> cussion entre eux et la partie publique était
» complètement inutile et même oiseuse, et
» que l'on devait considérer sa lettre comme
» un refus formel de leur part d'accepter amia-
» blement les plans proposés > , la commission ,
dit-il , devait s'attacher à l'étude d'un nouveau
tracé , et ne pouvait évidemment pas songer à
entamer de nouveaux pourparlers.

Enfin M. Gallet doit reconnaître la bonne
volonté dont ont fait preuve MM. A. Grosjean
et Schmidt pour faciliter le travail de la com-
mission.

Art. 3. Adopté.
Art. 4. A cette occasion , M. Porchat et M. le

président signalent les noms de Jacob Brandt
et de Mdise Perret-Gentil , comme ceux de ci-
toyens ayant rendu autrefois des services à la
localité , et dignes d'être rappelés lorsque l'on
ouvrira de nouvelles rues.

Art. .5. Adopté.
Art. 6. Il est introduit un nouvel article 6

ainsi conçu : < Le chemin de dévestilure pas-
> sant à côté des maisons dites «Fort Griffon »
» sera cancelé entre les rues du Doubs et
» Alexis-Marie Piaget dès l'ouverture des tron-
» çons des rues du Nord , des Endroits etAlexis-
» Mari e Pi3get. »

Art. 7, 6 du projet. Adopté.
Art. 8, 7 y »
Art. 9, 8 »
Le projet dans son ensemble est ensuite

voté sans opposition comme suit :
« Le Conseil général de la Commune de la

Chaux-de-Fonds ,
Entendu le rapport de la comnrssion spé-

ciale chargée d'étudier le tracé d'une rue re-
liant le nouveau stand des Armes-Réunies et
la route de Bel-Air ,

Arrête :
Art. i er . — Le plan d'alignement et de ni-

vellement prévoyant la création d'une nou-
velle rue longitudinale destinée à relier la rue
de l'Hôpital à la route de Bel Air en passant
au nord de la propriété Schmidt , au nord du
Fort Griffon , au nord du Collège de la Cita-
delle et an nord de la place de gymnastique
de l'Abeille , ainsi que des rues transversales
montantes y aboutissant , est adopté.

Art. 2. — Ce plan sera affiché pendant 30
jours , afin que les intéressés puissent faire
valoir , cas échéant , leurs motifs d'opposition.

Art. 3. — Dès que le délai d'affichage sera
expiré , le plan sera soumis à la sanction du
Conseil d'Etat qui statuera , cas échéant , sur
les oppositions qui pourraient se produire .

Art. 4. — La nouvelle rue portera le nom
i'Alexis-Marie Piaget.

Art. 5. — La Commune procédera immé-
diatement à l'ouverture de la rue des Endroits
jusqu 'à la rue Alexis-Marie Piaget , et à l'ou-
verture de celle-ci , depuis la rue des Endroits

jusqu 'à la propriété des Armes-Béunies. Le
Conseil communal s'entendra avec la Société
des Armes-Béunies au sujet de la partie pu-
blique du chemin existant entre la rue de
l'Hôpital et la limite des terrains appartenant
à l'hoirie Courvoisier.

Art. 6. — Le chemin de dévestiture passant
à côté des maisons dites « Fort Griffon » sera
cancelé entre les rues du Doubs et Alexis-Marie
Piaget dès l'ouverture des tronçons des rues
du Nord , des Endroits et Alexis-Marie Piaget.

Art. 7. — La nouvelle rue formera jusqu 'à
nouvel avis la limite du rayon local de la ville
de ce côté.

Art. 8. — Le Conseil communal reçoit
pleins pouvoirs pour traiter avec les proprié-
ta ires intéresses et procéder , cas échéant , par
voie d'expropriation.

Art. 9. — Le Conseil communal est chargé
de l'exécution du présent arrêté. »

(A suivre.)

Conseil général

(Observatoire de Paris)
19 janvier.

Le vent est faible de l'E.-S.-E. à Valentia ,
modéré du S.-O. à Stornoway ; des gros temps
régnent sur la Méditerranée. On signale des
pluies sur nos côtes ouest. On a recueilli 34mm
d'eau à Alger et llmm à Perpignan , où un
orage violent a éclaté.

La température baisse excepté sur les Iles-
Britanniques et la Scandinavie.

En France, les pluies vont continuer dans
les régions du Sud. La température va se te-
nir un peu basse.

Bulletin Météorolog ique

Berne, 20 janvier. — (Dépêche partie.) —
Voici le texte de la motion de M. le conseiller
national Comtesse et cosignataires , du 19 jan-
vier 1892.

Le Conseil fédéral est invité à examiner s'il
n'y a pas lieu de modifier l'art. 4 de la loi
concernant la durée du travail dans l'exploi-
ta tion des chemins de fer et des autres entre-
prises de transport , non point pour réduire le
nombre des jours de congé des employés de
chemin de fer , mais pour permettre une ré-
partition des jours de congé se pliant da-
vantage aux exigences du service et de la
sécurité publique et en même temps plus
avantageuse pour le personnel.

Signataires :
COMTESSE .
FAVON .
JEANHENRY .

—Parmi les commissions duConseilnational
nommées ce matin , un seul Neuchatelois , M.
Grosjean , fait partie de l'une d'elles, soit de
celle chargée d'examiner le message sur le
traitement des fonctionnaires du département
militaire.

— M. Zemp entrera lundi prochain en
fonction.

(Service télégraphique de L ' I M P A R T I A L . )
Berne, 20 janvier. — Les délégués de l'In-

tercantonale ont décidé hier soir la participa-
tion de l'horlogerie suisse à l'Exposition de
Chicago. Un crédit sera demandé à la Confé-
dération.

Ce matin , le Conseil national a entendu le
rapport relatif à la Loi sur la chasse. L'entrée
en matière a été vivement combattue.

Le Conseil des Etats a réglé quelques points
de rédaction de la Loi sur l'extradition , puis
adopté celle-ci à l'unanimité.

Tiflis, 20 janvier. — Dans la catastrophe
du pont sur le Koura , 73 personnes ont été
noyées et 40 sauvées. Le nombre des blessés
est inconnu.

Dernier Courrier et Dépêches

m
** Théâtre. — Demain jeudi , nous passe-

rons à un nouveau compositeur, nouveau du
moins pour la saison , et même, sauf erreur ,
pour notre scène. Nous entendrons Haydée ou
Le Secret, opéra-comique en 3 actes d'Auber,
l'auteur si connu de la Muette de Portici, de
Fra Biavolo, du Domino noir, etc., etc. Voilà
de nouveau une représentation recommanda-
ble à tous les titres.

%% Bienfaisance. — Le Comité des sou-
pes scolaires a reçu avec reconnaissance :

Fr. 9»65, produit d'un petit concert orga-
nisé le 15 courant au Café Lyrique.

— Don d'un ami de Neuchâtel , fr. 33.
(Communiqué.)

Chronique locale

## Observatoire. — Le Conseil d'Etat de
la république et canton de Neuchâtel ,

Vu le règlement du 31 mars 1877, concer-
nant l'observation des chronomètres à l'obser-
vatoire cantonal et la distribution des prix
aux meilleurs chronomètres présentés aux
concours annuels ;

Vu le rapport du directeu r de l'observa-
toire , accompagné des tableaux et des bnlle-
U DS de marche des chronomètres observés
durant  l'année 1891.

Entendu le département de l'industrie et
de l'agriculture ;

Arrête :
Qu 'il décerne comme suit , pour l'exercice

de 1891, les prix institués par le règle-
ment :

I. Prix général de fr. 200 au citoyen Na r-
din , Paul-D., au Locle.

Classe A.
Chronomètres de marine.

II. Prix de fr. 150 au n° 17/7360 du citoyen
Nardin , Paul-D., au Locle.

uiusse a.
Chronomètres de poche observés durant six se-

maines en cinq positions .
III. 1" prix de fr. 130, au n» 189,119 des

citoyens Girard-Perregaux et Cie , à la Chaux-
de-Fonds.

IV. 2e prix de fr. 120 au n° 7529 du citoyen
Nardin , Paul-D., au Locle.

V. 3» prix de fr. 110 au n° 90209 des ci-
toyens C.-F. Tissot et fils , au Locle.

Classe C.
Chronomètres de poche observés durant un mois

au plat et pen du.
VI. 1" prix de fr. 100 au n° 14790 du ci-

toyen Edouard Huguenin-Courvoisier , au
Locle.

VIL 2° prix de fr. 80 au n° 61588 du ci-
toyen Charles Humbert fils, à la Chaux-de-
Fonds.

VIII. 3" prix de fr. 60 au n° 42926 des ci-
toyens Beichen et Girard , aux Brenets.

IX. 4e prix de fr. 50 au n° 61591 du ci-
toyen Charles Humbert fils , à la Chaux-de-
Fonds.

Chronique neuehâteloise

Comptes de la Caisse de Secours du Bataillon des pompiers
Recettes . ;

Augmentation Solde an
: de 1891 31 décembre 1891

Compte d'amendes Fr. 419 25 Fr. 788 75
» des dons et legs (anonyme fr. 10,

anonyme fr. 100) 110 — » 15,527 44
des intérêts » 766 73 9952 39

! Total ' . . . Fr. 26,268 58
Dépenses

Augmentation Solde au [
en 1691 31 décembre 1891

Compte d'indemnités . . .  Fr. 72 — Fr. 10,571 20
Compte de Profits et Pertes . » 5 45 » 61 90

Total . . . » 10.633 10
Différence . . Fr. 15,635 48

représentant la fortune de la Caisse de Secours du Bataillon des Pompiers, qui se compose
comme suit :
Espèces en caisse Fr. 60 80
Solde créancier chez MM. Julien Bobert et Ce » 1,885 95
Obligations 4 Va "/o Commune de la Chaux-de-Fonds » 5,500 —

! 3 7t 7o » » : -. » 2,000 —
» 4 Vs % Crécit foncier bernois » 5,075 40

Action de l'Abeille (Société nouvelle de construction) » 100 —
Caisse d'Epargne > 1,013 33

Fr. 15.635 48

Liste des MÂRCHAHBS-HGRLO&ESS
actuellement à LA. OEAUX-DS-FOHDB

i l'Hôtel d. la FLEUR DE LIS :
Liste dressée Mercredi 20 Janvier, à 5 h. soir

Levy, Paris. — Cohn, Munich.

Botton, Salonique, rue du Marché, 1.

BANQUE! FÉDÉRALE!, dmcut-tle-Fonda

CODRS DSS OHAKOï S, le 21 Janvier 18E2

TAUX Couru «oM.no.. Trois mais
da 

I sloomp. daminda offra demande offra

France 3 100.15 100.20 »
Belgique ï-81/, 100.— 100.—
Allemagne 3 123.90 124.—
Hollande ï—S'/. «38.50 2C8.50
Vienne 4 213.50 113.50 —
Italie 97.25 97.50
Londres 31/, 26.19 25.23
Londres chèque 25.11 —
Russie 6 J.35 —
BBque Français . . .  p* 100 100.15
BBanque Allemands p' 100 1Î4.85
SO Mark or p' 100 2i.77
B-Banque Anglais.. p' 100 25.15 ~ —Autrichiens p' 100 213. —
Roubles p' 100 2.35
Dollars et coup. . . .  p' 100 6.15
Napoléons p. M fr. 100.15

Escompte ponr le pays à S '/ , .
Nous sommes acheteurs d'Obligations Etat de

Neuchatel 4 % et Oommnno de Ohaux-de-Fonds 4%
et vendeurs d'Obligations 4 Vs % Ponts-Sagne-
Ohaux-de-Fonds.

ROCAMBOLB ! par PONSON DU TERIU.IL.
Oes deux noms réveillent les souvenirs les plus
empoignants et les plus dramatiques que l'imagina-
tion puisse concevoir ; aussi, nous croyons inutile
d'analyser une oeuvre qui n'a jamais pu être imitée :
les phrases sont supeiflues , le titre légendaire du
roman, le nom du célèbre romancier et les illustra-
tions hors ligne qu'il contient sufdsent pour assu-
rer un succès retentissant. La senle recommanda-
tion que nous adressons, c'est deno ras oublier de
réclamer ce jour gratuitement la première livraison
illustrée qui est distribués partout gratis. 6114

Voulez-vous éviter
les contrefaçons du délicieux Dépuratif Gol-
liez au brou de noix phospho-ferrugineux ; exiger
snr chaque flacon la Marque des deux Palmiers. Si-
rop anti-rachitique par exceUence pour remplacer
l'huile de foie de morue. 12352 2

Vente en gros : Phaxmaoio GOLLIEZ. Morat-

Adresser les demandes à la . Librairie
A.. Courvoisier, Chaux-de-Fonds.
Imprimerie A. COURVOISIER , Chaux-de-Fonds
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LA SCIENCE AMUSANTE
ÎOO Expériences. — 1 1 5 Gravures.

C« charmant ouvrage fait la joia dei réunion» de famille.
Broché, 3 fr.; Rcliô , tr. jaa., 4 fr.: tr. dorées , A fr. 50
i. 

Envoi FRANCO au roçu d'un mand^t-pnste.



En 1871, nos communards déboulonnaient
les statues, jetaient bas les monuments, et
si Courbet ne les en avait empêchés, ils
auraient brûlé le Louvre avec toutes les
merveilleuses richesses qu 'il conserve. Ils
avaient pour l'art un mépris de barbares ;
ils agissaient en Vandales et s'en vantaient.

Vingt ans à peine ont passé, mais que
les temps sont changés !

Tout le monde en Europe connaît la
Maison du Peuple de Bruxelles , cet actif
foyer de propagande révolutionnaire où se
concentre la remuante activité du parti
ouvrier belge. Jusqu'en ces derniers mois,
là comme ailleurs, les meneurs s'étaient
bornés à brailler contre l'infâme capital, à
réclamer la journée de huit heures, la sup-
{iression des armées, le suffrage universel ,
a République, la fraternité internationale

et obligatoire, que sais-je encore ? A. part
la beauté des locaux de la Maison du peu-
ple et ses puissantes installations coopéra-
tives, telles que boulangerie, boucherie ,
pharmacie, magasin d'ouvrages, d'épiceries
et autres, tout cela, en somme, était banal
et quelconque. La fin de l'année 1891 nous
réservait une grosse surprise.

M, Volders, l'un des chefs les plus au-
torisés du parti ouvrier, prit une initiative
hardie, celle d'annexer au club politique
et révolutionnaire et à ses magasins une
Section d'art, dans le but d'initier fies pro-
létaires au mouvement esthétique contem-
porain et de faire leur éducation artistique
au moyen d'expositions diverses, d'audi-
tions musicales, de lectures et de confé-
rences. Il adresse en conséquence un cha-
leureuxappel à un gran nombre d'écrivains.
de peintres, de musiciens, d'artistes de
tous genres, insistant avec soin sur ce point
capital que nul, en donnant son concours â
l'œuvre nouvelle, ne s'engageait à faire
sien le programme du parti ouvrier, que
chacun, au contraire, réservait entières ses
opinions politiques et religieuses.

L'appel fut entendu. Je ne jurerais pas,
— carjjil ne faut jurer de rien, — que plu-

sieurs parmi les adhérents n'ont pas obéi
à des idées de réclame et de profit person-
nel, que tous se sont laissé guider unique-
ment par une noble et généreuse sympathie
pour les humbles et les déshérités, par ce
que l'on a si bien appelé la religion de la
souffrance humaine.

Je ne voudrais pas affirmer non plus que
M. Volders et les autres dirigeants du parti
ouvrier n'ont pas eu une arrière-pansée de
propagande, le désir d'ailleurs fort excusa-
ble d'attirer dans leur orbite des hommes
de haut et pur talent jusqu 'ici indépen-
dants de toute coterie politique. Les ap-
plaudissements des foules grisent comme
du vin ; et la popularité , une fois qu 'on a
mordu à son fruit empoisonné, pousse aux
pires compromissions. Mais passons.

A première vue, il semblait difficile d'at-
teindre le but proposé. Je sois bien que ja-
dis l'on proclamait , à l'égal d'un article de
foi , que la littérature et les arts sont l'ex-
pression de la société. Mais depuis quel-
ques années, l'on était convenu de répéter
à tous propos qne, au fur et à mesure que
la société se démocratise' la littérature et
les arts s'affinent et s'aristocratisent de
plus en plus — artificielles floraisons de
serre chaude dont la foule grossière ne per-
çoit ni la beauté rare et délicate ni les sub-
tils parfums. De très bonne foi l'on affir-
mait que l'art populaire n'a existé vérita-
blement qu'au moyen âge, aux temps pieux
où la cathédrale avec ses sculptures, ses
peintures, ses broderies, ses orfèvreries,
ses suaves musiques, était la seule Maison
du peuple , mais que l'art contemporain
exige chez ceux, très clairsemés, à qui il
s'adresse, une acuité d'intelligence, une
culture spéciale, une haute spiritualité
auxquelles la masse populaire ne peut at-
teindre. Celle-ci, croyait-on, était, de par la
primitivité même de ses sensations, les vi-
ces de son éducation, l'absence d'initiation,
exclue de la communion artistique.

Nous nous trompions tous, parait-il, et
du tout au tout ; nous nous laissions aveu-
gler par un ridicule orgueil de mandarin
chinois.

Un public d'ouvriers et de prolétaires
est aussi sensible, aussi compréhensif
qu'un auditoire de lettrés, telle est l'inat-

tendue vérité qui se déduit , claire comme
la lumière du jour , des comptes rendus
consacrés par la presse bruxelloise aux
deux soirées artistiques organisées ces der-
nières semaines à la Maison du Peuple.

La première a été exclusivement remplie
par l'exécution de quelques-unes des plus
belles pages de Wagner ; puis est venue
une séance littéraire où. après une confé-
rence de M. Georges Eekhoud sur les ori-
gines du mouvement littéraire en Belgique,
les meilleurs écrivains de la jeune école
lurent eux-mêmes des fragments de leurs
œuvres.

Chacun de ces auteurs a son génie pro-
pre ; tous sont des écrivains dans la plus
hautaine et la plus artiste acception du mot
Ils croyaient n'avoir écritlque pour une élite
et cet auditoire d'artisans et de manou-
vriers les a compris, a saisi l'ultime beauté
de leurs proses et de leurs vers.

Aussi la presse entière se plait-elle à
proclamer que l'innovation est définitive-
ment consacrée et que la Section d'art est
assurée de vivre. Et, en effet , voilà que
l'on annonce , outre une nouvelle soirée
musicale consacrée, celle-ci , à la jeune
école française , une conférence de M. Ju-
les Destrée sur Zola, une conférence du
?oète Verhœren sur Victor Hugo et une

tude de l'auteur de la Princesse Madelei-
ne. M. Maerterlinck , sur Shakespeare.

Je fais les vœux les plus ardents pour
3ue le succès continue à couronner l'œuvre

e belle hardiesse entreprise par les ou-
vriers belges. Il faut élever le peuple , dé-
velopper son intelligence , parler à son

Il y a là une initiative louable et l'indice
d'une consolante amélioration dans la ma-
nière d'être des partis anarchiques.

(Figaro). N.

cœur.
Et puis ne dit-on pas que la musique et

les arts adoucissent les mœurs et ne pou-
vons-nous dès lors espérer que les reven-
dications se feront moins âpres, que les
prunelles du peuple se détourneront peu à
peu de la vision des batailles fratricides ?

Quoi qu 'il en soit, l'idée de ces révolu-
tionnaires qui veulent initier leurs adeptes
à la connaissance et à la jouissance de tou-
tes les beautés de l'art , cette idée à coup
sûr n'est point banale et méritait d'être si-
gnalée dans ce journal où toutes les préoc-
cupations artistiques ont toujours tenu
une si large place.
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Art et socialisme.

Avis important
M. EMILE GRUET , peintre et dea-

slnateur , à RENAN , exécute à l'ate-
lier de son père des l'OBTKAlTS d'a-
près photographie, dans tontes grandeurs.
Gen res : Photo dessin et Peintura aux
pastels. Ressemblance parfaite Exécu-
tion artistique soignée. — Prix , t& tr.

471-1

W8SB6P**& La personne bien connue
i'-^i/^^r I 11* a échangé, au café Leber ,¦J *• une montre de dame à
clef, argent , portant le nom sur le cadran ,
contre un remontoir 19 lie. métal, est in-
vitée A en faire le contre-échange rne des
Terreaux 17, au ler étage, si elle ne veut
pas s'attirer des désagréments. 467

de suite une belle et grande CAVE, si-
tuée a la rue de la Promenade 11. Elle con-
viendrait plus spécialement à un mar-
chand de vins.

S'adresser a M. Ch.-U. Sandoz, notaire ,
rue de la Promenade 1. 438

BOUCHERIE Ed. Schneider
rue du Soleil 4.

Viande de gros bétail , première
qualité , A 75 c. le demi-kilo.

Beau grog veau, première qualité, A
OO c. le demi-kilo.

Sourlebe etcboncroute, à ~5 cent,
le demi-kilo.

510 Se recommande.

Une nouvelle plante merveilleuse

La commission d'arboriculture du can-
ton de Berne s'efforce d introduire la cul-
ture de la châtaigne géante du Japon. Cet
arbre supporte, dit-on , des froids de 24 de-
?;rés et porte dès la troisième année des
ruits succulents qui pèsent de 30 à 35

grammes chacun. Le planton haut de 20 à
24 centimètres coûte 2 fr. pièce pris à Berne.
S'adresser à G. Fluckiger, secrétaire de la
commission d'arboriculture à Oberbourg.

Ne pourrait-on pas planter cet arbre aux
bords de nos routes, au lieu du peuplier
qui gêne tant l'agriculteur à cause de ses
racines ?

Deux jeunes femmes feuillettent un al-
bum de photographies.

— Tiens, voilà le portrait de Mm' X.
— Il n'est pas réussi.
— Ah ! voici son mari... Il est mieux.
— Dame, vous savez bien que dans la

vie comme chez le photographe, les hom-
mes sont toujours plus faciles à attraper.

Quand la passion entre par la porte, la
raison se sauve par la fenêtre.

Descente de chemin de fer

On vient de résoudre en Amérique le
problème suivant : « Déposer des voyageurs
à toutes les stations sans ralentir la mar-
che du train lancé à toute vitesse >. Voici
comment on procède : Pendant le parcovrs ,
le conducteur fait passer dans les derniers
wagons les voyageurs qui doivent s'arrêter
à la prochaine station. Ua9 fois le train ar-
rivé à proximité de cette station , un mé-
canisme ingénieux produit un déclanche-
ment voulu , les wagons sont détachés du
train , et, aiguillés à temps , ils sont dirigés
en raison de la vitesse acquise, sur une
plate-forme où ils s'arrêtent d'eux-mêmes
et où les voyageurs descendent alors tout
à leur aise.
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o Attention o
! BONNETERIE , GANTERIE 0
0 MERCERIE Q
0 Pour fin de •raison , tous les Ar- yA tlcles d'hiver seront vendus A
¥¦ aux prix de facture. 477-1 v

5 16, RUE NEUVE 16 g
V (anc. bureau de I'IMPARTIAL). M
Q Se recommande, Q
Q M"' Marthe TISSOT. A
OOOOOOOOOOOOQ

!P|||mRAUPHAN .E lH|
y G-rande nouveauté > < > f f i
W e4> Imitation parfaite des vitraux peints. ,&<¦ f f i

jW_ &$§h  ̂
Elégance , Bon marché , Utilité , Solidité . 6i=î o y ±

<U  ̂ xjxvs '̂  ̂ Adhère complètement au verre, supporte aisément hkcf 3P
|W orne le lavage. 50 à "?& pour cent meilleur Cp 4^y% marché que tous les articles similaires. ^B*W
Li i —o~=>~-— !» « J r̂AW*. % M ^L^ p̂ ^^T *Sie "1 ué PÙ' l)nur 'a Chaux-de-Fonds : ^è.'4 mf
+ r 3 &S Papeterie A. Courvoisier W kA^ÎST
Jy^^J||̂ J Place du 

Marché. gjjyJZj2£

GRAND BAZAR PARISIEN
46, rue Léopold Robert 46.

GRA.ND ARRIVAGE DE
n>.|% m HlVIlf JH d puis 1 tr. '«5 lit paire , comp lets avec leurs
¦ ¦ J*fi |;' !- ' i [;;' ": ¦ ]  ^̂ T*S1 courroies. — Un immense choix do

¦ A ll\ CRA.IlCPOM«
OH A m k  BÊÊ Alll mm pour la glace, depuis i f v .  «85 la paire 13148

Calendriers à effeuiller
AGENDAS

LIBRAIRIE A. COURVOISIER
Place du. TS/Leur-clié

HOTEL de la M DES ALPES
Les Alpes sont parlalteuient

visibles ces jours , aussi les prome-
neurs qui se dingaront de ce côté, joui-
ront-ils d'nn panorama magnifiq ie.

Ils trouveront au restaurant d'excellen-
tes consommations , consistant en : Fro-
mage d'Emmenthal, Charcuterie paysanne ,
etc., arrosés de vins vieux de l r >  qualité.

Les traîneaux sont favorisé î d'excellant»
chemins. 435

T A TT T "OTTCTP Mlle VOUMARD ,1 JXihha U ù£j . rUe du Parc 5, au
2me étage, se recommande aux dames de
la localité, ainsi qu 'àses anciennes prcti
ques pour de l'ouvrage à la maison. Prix
modérés. 369-0

Confiture aux pruneaux
à OO centa le demi-kilo. 274

CONFISERIE DOUILLOT
(filAABVAfe A vendre de belles
BBlirCMi ébauches pour secrets
américains. — S'adresser à M. Guillaume
Debrot , rue Jaquet-Droz 39, au quatrième
étage. 189-3

Demande de pensionnaire
Un instituteur prendrait en pension un

garçon désirant apprendre l'allemand.
Bonne école secondaire. Surveillance
consciencieuse ; vie de famille. Prix mo -
dèré. Meilleures référenc»*. — S'adresser
à M. N. Schlegel , Batterklnden,
(Berne) l i t

A louer pour Saint ¦ Georges 1892
à la RUE DE LA RONDE

Un magasin ; 184
Un logement de 3 piè:es.
S'adresser an bureau de 1'1UI'».KTIAL .

r R T <» t l l ikia ¦« l:" ,rès bon tai1 '
-¦••••'¦¦¦• fi** • leur se recom-
mande pour de l'ouvrage en journée ou à
la maison. 11 ira aussi dans les environs.
Réparations, dégraissage. Travail prompt
et soigné. Prix modiques. — S'adresser
rne de l'Envers »6, au rez-de-
chaussée. 216

Avis anx fabricants
On demande des démontages A

fuire A la maison. — S'adresser rue du
Premier Mara 11, au magasin. 434

Leçons de zither. K^du Parc SH), se recommande pour dea
leçons de zither. Prix modérés — A la
même adresse, on demande à acheter une
zither d'occasion. 384

-A- vendre
par occasion exceptionnels , un lavabo
avec marbre et glace, une commode, trois
tables carrées dont une avec fej i l l - ts ,
denx douzaines chaises en bois dur , un
s c-étaire , six potagers neufs , un potager
avec bouilloire et robinet , deux potagers
usagés avec tous les accessoirfs .un piano
Erath , deux tables de nuit , un lit en fer ,
deux petits lits d'enfant , trois berceaux ,
deux lits eompMs , un bois de lit neuf ,
trois régulateurs avec cabinets et sonne-
ries, deux pupitres , deux cinapès Louis
XV , 2 malles de voyage , un bureau A 8
corps , une layette , trois tabourets en bois
dur , un tour A arrondir , un burin fixe
et un comptoir de café. — S'adresser rue
de la Ronde 24, au rez-de chaussée 380

A X J J S .  GHR.ANDS MLA.&A.&IN& DE NOUVEAUTÉS ENT TOUS GENRES

4 11, rue Léopold Robert 11. ? J| LA CONFIANCE 4 11, rue Léopold Robert IL ?
Locle C3H.aaTX3Ki-cie-JE*'c>ixcl.s Bienne «TU-IM

Mise en Tente des NOUVEAUTES DE JLA SAISON
Grand choix de CHAPEAUX-MODÈLES de Paris et de Confections pour dames et eniants.

:P:riac fixes nets sans escompte.



Pûînf Pft On demande de suite une pein-
! ulUliK'a tre en cadrans , ainsi qu'un
assujetti émailleur. 704 3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Innrnntîa On demande une appren-
aUpi OUlie. tie taiUeuna logés et nour-
rie chez ses parents. 705-3

S'adresser au bureau de L'IMPARTIAL.

J6QD6 flOIO ICOa un jaune homme de
14 à 16 ans pour aider à l'atelier et faire
les courses. — S'adresaer, de 10 heures à
midi, rue d a Parc 94 . au rez da chaussée.

710-2

Pnlîssancofi On demande de bonnes
l UllSSoUSOo- polisseuses de débris ,
aciers et carrés, et doreurs. — S'adresser
au comptoir rue de l'Hôtel-de-Ville 19.
au 'Ame étage. 729 3

fniltnriÀrA ®a deman .te une o ivriôre
l .UUa i Ul i l f iU .  couturière pour corsages.
Pressé. Beaux gages. 619 5

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Frv iàl fàVfa On demande un employé au
DUipiUjCi courant de la fabrication et
ayant une bel e écriture. — S'adresser
Case 2104, Poste restante. 518 4

A i m pn n I i Dans une banque
Appi CHU. de la localité, on
demande un jeune homme intel-
ligent comme apprenti. Entrée
immédiate ou commencement
avril. 655-3

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

FII. . . . / .Y A Une maison d'ontils et
EallipiUJ L. fournitures d'horlogerie
en gros demande nn employé an conrant
de la partie, ainsi qn'nn APPRENTI.

S'adresser à H. Kreutter , rne Jaquet-
Droz 32. 663 3

f?ill AS 0° demande pour le dehors plu-
l llItS. sieurs filles sachant mettre la
main à tout ; Igage de 25 à 30 francs par
mois. Plus une assujettie polisseuse
de boites. — S'adresser au bureau de pla-
cement, B. Kaempf , rue Fritz Courvoi-
sier 18. 679-3

l'on H lit S Ua bon ouvrier faiseur de
l oUUdulSa pendants sur or connais-
sant la partie a fond, pourrait entrer de
suite à l'atelier 6. Augsburger. 680-3

Quatre assujetties SÏÏSS?"SS
demandées immédiatement. Travail suivi.
— S'adresser à MmeHélin , rue du Puits 1.

681-4

'• nnrAalta P On demanda une apprentie
SUUroUllO. pour le repassage die che-

mises à neuf. — S'adresser chez Mme A.
Rihs , rue de la Promenade 19, au rez de-
chaussée. 682-3

Romnni-Anra Plusieurs remonteurs
UolUUUtoUlS. sont demandés de suite.
S'adr. au bureau de I'I MPARTIAL . 683-3

^f 'PPPi V Deux bons ouvriers faiseurs
OtOL ClS. da secrets américains, ainsi
qu'un apprenti peuvent entrer de
suite. —S'adresser rue du Greniar l . au
3me étage. 684-3
*Tai||fi|igf-o On demande, à l'ainéa , une
luIIloUSCo* ou deux ouvrières sérieu-
ses , trèa au courant des corsages.

S'adresser chez Mme Held-Perreoou l,
couturière , quai Perdonnet , à Vevey
(O. Y. 2130) 538-8

JftnnA hnmniA 0n demande un J 9UQ aci ;UUO llUUIlllOa homme de 18 à 20 ans
sachant limer pour ai 1er A divers travaux
et nettoyer un logement. 611-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

^ArVSUltAQ On demande pour entrer de
avi lumlCSa suite plusieurs bonnes ser-
vantes sachant bien cuire et faire tous les
travaux de mé îaga. Références sont exi-
gées. - S'adresser au bureau de Placemnnt
Eug. Grosclaude , rue du Parc 89. 618-2

J AIIIIA fill A On demande de snite nue
J 'JlluO UIlC> jeune fille pour s'aider
dans un petit ménage. — S'adresser rue
Jaquat Droz 27, au 2me étage , à droite.

620 2

Rïniâ l'ïAnBA On demande une bonne fi -
FluloSoUSOf nisseuse de boites acier ,
pour les genres soignés. Inutile de se
présenter sans preuves de capacité et
de bonnes recommandations. — S'adres-
ser A la Fabrique da boites de IVolral-
gne. 621 2

JnnrnaJÎÀrA 0n demanie de snite
vUUlllullvl iJa unâ femme de ménag9
propre et de toute confiance , disponible
chaque jour de 7 à 10 h. du matin et de
7 A a heures du soir. — S'adresser rue du
Temple Allemand 49 , au 2me étage . 622-2

^ArtiesAIKiA On demande au Locle ,
001 115301150. chez des personnes de
toute moralité , une jeune ouvrière ser-
tisseuse de pierres moyennes. Ohambre
et pension. Vie de famille — S'adresser
chez M. James Gabus, Gr»nde-Rue 147 ,
Locle. 558-2

î Mirant! mécanicien, sérieux, est
.lUpi tiUdl demandé de snite chez M.
Oh Reymond , mécanicien, rue de l'Ea-
vera 28. 591-2
ft AmnntAnr-Ç. 0n demande deux bons
IlOUIUIlliOUIOa remontenrs pour petites
piétés. Un travail régulier est exigé , ainsi
qu'une bonne moralité. — S'adresser chez
M. Ch' Matthey, au Rocher , Neuchatel.

590 2

flnillnP..AIir A I'ateliar J - Soguel , rue«UlUUGUolir. Nauve 11 , un boa ou-
vrier guillocheur est dsmaadé. Inutile de
se présenter si on ne connait pas son mé
tier à fond. 589-2

(^missionnaire. j .£."gK 3i
ligent pour fiire les commissions dans
un comptoir de la localité. 5(6-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Remonteurs Sâ« aSffl*
remontoirs IO lignes, sont invités A
déposer leurs prix, sous initiales A. P.
C. 51 î , au burean de I'IMPARTIAL. 517-1
innpAntin Oa demande de suite une
a[)»! OUlie, apprentie régleuse. 510-1

S adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
l atin t f i l la  Oa demande de suite une

JOUUO 111IC. jeune fille pour aider au
ménage et garder des enfants. — S'adres-
ser rue de 1 Inlustiia 19, au ler étage.

521-1
¦ïfiruanta On demande, pour le premier
Q Vl lalllOi février , une bonne servante .

S'adresser a Mme Huguenin-Zbinden ,
rue du Parc 15. 539 1

Innara-amant A louer P° ar oaus9 de
ippal lolilolll. départ , pour le 23 avril
ou avant si on le désire, un joli apparte-
ment da 3 pièces, cuisine et dépendances,
exposé au soleil. Prix 500 fr. — S'adrasser
rue de la Damoiselle 60 , au rez-de-chaus-
sée. 718-3

f hamhrn A l0U6r de suite> à une da
VUalllUl o» me ou demoiselle de toute
moralité, une petite chambre meublée. —
S'adresser rue du Parc 23, au troisième
étage. 715 3

PhamhrA A louer a une Persorili e so1-
UllalllUl l/. vable, une chambre meublée.
Prix, 14 fr. par mois. — S'adresser Bou-
levard dn Petit Château 3, au 2me étage,
à gauche. 719-8

rhanihra A louer, à un monsieur de
UUUIUUlo. toute moralité et travaillant
dehurs , une chambre meublée. — S'a -
dresser rne du Collège 27 A, au ler étage.

720 3

rhamhra A louer de 8Uitfi une 'olie
•ulloUlHl Oa petite chambre bien meu-
blée, située BU centre . — S'adresser rue
du Grenier 6. an 3me étage. 721 -3
nhamhro A louer une belle clumbre1 HiiillIH la meublée, à une personne de
toute moralité et travaillant dehors. —
S'adresser rue Daniel Jeanrichard 9, au
rez de-chaussée. 722-3

ThamlirA A louer de suile . à un mon-
ti iittilS Wi o. gieur , une chambre meublée
à 2 fenêtres. — S'adresser rue de la Pro-
manade 12 A . aurez de chaussée, à droite.

723-3

rhamhrA On offre de suite, à un jenne
vllalllUl O. homme travai llant dehors,
à partager une jolie chambre meublée. —
S'adresser rue du Soleil 5, au second ètaga,
à gauche. 721-3

Pflj sraKra A louer Pour Ie 1er Février
vuiUnUl C. une ebambre bien meublée,
à une personne de toute moralité et tra -
vaillant dehors. — S'adressar rue du
Puits 13, an second étage, A droite. 725-3

Phamh- 'A A louer de 8uite una belleet
•JUaMIUi 0. grande chambre, A deux
croisées , meublée ou non ; elle peut servir
d'atelier. —S'adresser rue de la Ronde 28 ,
au 2me étage , à droite . 726-3

ĥajalhrA A louer au cântre du village,
•UUallIUlo. de préférence à une demoi-
selle, une chambre meublée, exposée au
soleil. 727- 3

S'adresser au bureau de 1 IMPARTIAL .

f h îmhrA A louer de suit a une bella et
lU lUlUlC» grande chambre indépen-
dante avec part à la cuisine au beaoin , et
pour le 23 avril un logement de 3 piè-
ces, cuisine et dépendances. — S'adresser
rue de l'Hôtel-de-Vihe 19. 730 3

A nnMrpNlPïlt A ,ooer Pour Saint-Geor-
iippûl lDlllOlll. ges 1892 uo bel apparte.
ment composé de 3 pièces , cuisine, al.
côve , dépendances et part à la buan.
derie, exposé au soleil et dans nne mai.
son d'ordre. —S' adresser rne dn Pont 1
aa 3me étage. 664-3
Vfiainhf,, A louer de suit) une cham-'.USïîl ï.H Ca bro meublée. — S'adresser
rue de la Serre 87, RU ler étage. 665 3

aï ,nnh"A A louer près de la Gare, à
.Hi i lUMlO.  des personnes de moralité ,

une chambre msubléa exposéa au soleil .
— S'adresser rue du Parc 77, au premier
étage, A droite . 666-3

PhamhrA A 'ouer & un ou deux ones-
vllaliîM Ca sieursune chambre meublée.
— S'adresser A M. Elie Grether-Mayer.
rue de la Balance 5. 667-3
On nfPpa la couche de suite A un
Uu UlllO garçon tranquille. —S'adres-
ser rue de l'Industrie 21, au premier éta -
ge , à droite. 663 3

Phanthra A louer de s dite une cham -
ElalU lM ta bre meublée. — S'adresser

chez M. Bille , rue du Progrès 49. 669 3

Phti.nl.rf e A louer P°ur la ler mara
JUawtn CBi prochain deux belles cham-
bres meublées et indépendantes, situé ,s à
un pramier étaga et po.ivant être utilisées
pour bureau. Position centrale. 670-3

S'adreeaer au bnreau de I'IMPARTIAL.
''SnniVi iafio A loaer une chambre meu-
UllaUlUloa. blée et une non meublée.—
S'adresser rue de la Charrière 6 676-8

l.ftffAinftîl l A louer un magnitlq ie lo-
UUgClllOllaJt gement de 4 pièces et cui-
sine ; entrée immédiate si o.i le désire.
Situation splendide ; prix modéré 338 5*

S'adresser an burean de I'IMPABTIAL.

Lflffamivnt A louer pour st-Georges
UU-KCUlt j -.il. un petit logemeit de 2 ou
3 pièces avec dépendances, situé au soleil.
— S'adres3er rue des Terreaux 25, au 2me
étage. 639 2

înnar fnmAnf A l0U6r Poar le 23avril
lUUal tOUlOlIl. prochain un apparte-
ment situé au 1er étage, côté du vent , rue
Léopold Robert 49, et composé de deux
cabinets à une fanêtre , 3 chambras à 2 fe-
nêtres , cuisina et dépendancas. 646 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

*PPartenieut. st G80rgeg prochaine,
nn joli petit appartement avec dépandan-
ces, situé près de la Poste et au soleil.

S'adresser rae Jaquet-Droz 28. 636 2

Rez-de-chaussée. 55*2
Georges 1892 nn rez-de-chanssée avec
sous-sol , situé pris de l'Hôtel des Postes,
et pouvant être transformé en magasin
an gré dn preneur. — S'adresser à M. A.
Theile, architecte, rne dn Donbs 93.

626-3

fhamhra A l0;ier, pour le lj r février ,
l/UaUlUl C. à 1 ou 2 messieurs da toute
moralité et travaillant dehors, une cham -
bra meublée, indépendante et aa soleil. A
défaut on la louerait non meublée. 631-2

S'adress .«r rue du Puits 15, au magasin.

PhamhrA A romeUrB de suite, à nn
Ulla&lllUlCa monsieur une chambre meu-
blée exposée au soleil . — S'adresser rue
delà Place d'Armas 18, au rez-de-chaus-
sée. 640-2

OahinAt A remettre de suite un cabi-
vdUlllolia net non meublé oa une grande
chambre exposée au soleil. — S'adresser
rue de la Damoiselle 121, au second étage,
A gauche. 641-2

PhamhrA A remettre de suite A des
vllalllUl C. personnes de toute moralité
et travaillant dehors, une belle chambre
meublée. — S'adr. rue des Granges iO ,
au 2ma étage. 642-2

PhamhrA A louer > il une personne de
VuaïUlWi Oa toute moralité, une chambre,
— S'adresser A Mma veuve E. Bosso, rue
Fritz Courvoisier 29 B. 643 2

PhamhrA A louar uno Delle «ûambre
uUallIUl oi non meublée, situé au cen -
tre des affai res. 644-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

I Affamant * ,oner P°or le 23 avr"LUgCUlCUI. 1892 nn bean logement
de 3 chambres, enisine et dépendances.
— S'adresser chez H. Ch. Sommer, rne
de l'Hôtel-de-Ville 28. 577-2
Haffanîn A 'ouor dB sdite, au centre
Uagdalll. des affaires, un magasin avec
ou sans logement. 14159 2

S'adresser au bnreau de I'IMPARTIAL.

fli a iialai.a A louer une chambre meu
l/IiaUIUl 0. blée à deux lits, — S'adres-
aer Café Pelletier, au premier étage, rue
du Premier Mars (Progrès 9 B). 575-2
Rhamhra A louer de suite une cham-
vUalUUrrj. i„.e meublée. - S'adresser
rue dn Collège 12, au rez-de-chaussée.

580-2

PhamhrA A louer de suite, à un oujliaulUl Oa deux messieurs d'ordre et
travaillant dehors, une belle chambre
meublée et inlépanlanta. — S'adresser
rae de la Serre 14. 581-2

PhamhrA A louer de Buite, A un mou-
l/IiaulUlrj» sieur travaillant dehors, une
belle chambre meublée, à daux fenêtres ,
exposée au soleil , 585 -2

s'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PhamhrA A louer dBUX jolies cham-
vUillllillO. breB contigjéj et indépen-
dantes, meabii ;s oa non, exposées au
soleil et situées sur la place du Marché
S'adr. au bnreau de I'IMPARTIAL . 586 2

^hamhrA A i°uer de Kuite une cham-
UuuitJUlO* bre bien meublée, à un mon-
sieur travaillant dehors. — S'adresser rue
de l'Industrie 7, au ler étage. 594 2
|U Aff.. la couche à un homme de
Ull Ulll O toute moralité.

A la même adressa , une lessiveuse
se recommande pour laver du linge à la
maison promptement et soigneusement.

S'adr. chez M. Boss , rue de la Ronde 28,
au premier étage. 595 2

PhamhrA A louer ^3 suite, au centre
UllaUlMl C. dea affaires , une belle grande
chambre au soleil levant , entièrement in-
dépendante. 596-3

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

Phanthra A louer de suita uae cham-
UllaulUl O. bre indépendante , meublée
ou non, à une ou deux personnes solva-
bles et de moralité. — S'adrasser rue da
Parc 90, au 2me étaga , A droite. 597-2

ippartement. ŝ Set "ï̂  ,poïï
petit logement avec dépendances , dans
une maison d'ordre . — S'adresser chez M.
D1 Ruch, rue du Premier Mars 10. 540-1

Pahînui A louer de suite un cabinet
VaulUOl. meublé. — S'a tresser rue de
la Serre 59, au ler étage. 5U-1

PhamhrA A louer > à une personne de
VllalllUl 0. toute moralité, une chambre
meublée, située au centre du village.
S'adr. au bure au de I'IMPARTIAL. 526-1

ilhamhrae A loaer de Baite deiix
UUaUlUrcS. chambres maublées. 536 1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Pal l iant  On offre A louer un cabinet
UaUidOl- meublé, à 1 ou 2 messieurs
de toute moralité et travaillant dehors.

S'adr. au bureau de 1'IMPABTLAL . 541-1

PhamhrA A loaer una chambre meu-
l/llalllUIO. blée , indépendante , au so-
leil , à un ou deux messieurs. — S'adre.
ser rue des Terreaax 27 , au premitir
étag ĵ . 5 1 - 1

Phamhr *s â offre à lDUer 2 chaM-
vllaUIMlOS. bres antiques , contiguë3 ,
indépendantes, non meablées, situées à
la < Fia» , Boalevard da la Gare.

S'adresser a M. G. Stiuffar , rue Jaqaet-
Droz 8. 543-1

PhamhrA A omettre de suite une belle
VllalllUl C. petite chambre meublée ou
non. — S'adrossîr rue de la Demoiselle,
n« U A, au îm)  étage , à droite. 544-1

rhamhrAa A louer de 8uite trois eran~
liillli Ul CB. des chambres indépendan-

tes qui peuvent être utilisées comme bu-
reaux oa comptoir, situées au premier
étage de la rue Neuve 9. ' 548 1

S'adresser an burean de I'IMPARTIAL.

PhamhrA Une dame olï ra * partager
vllitUlUlG. Sa ciambre avec uae dame
ou demoiselle de moralité ; entrée de suite.

S'adresser rue Fritz Oourvoisier 24, au
premier étage, à droite. 545-1

On jeune homme â^ôt HSg
pour le ler Mars prochain, deux cham-
bres meublées (salon et chambre A cou-
cher) et indépendantes, situées au centre
du village et exposées au soleil . 688-3

S'adresser , par écrit , Gass 854. 

ânnartamant Un méDag9 de troig
ap|iai bCiUCUl. personnes, aimant Tor-
dre, demande à loaer , pour ie 23 Avril
prochain , un logement de deux ou trois
pièces. 689-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

HAB nArsnnnan demandent à louer p'VOk "olSUUUcB Saint-Georges 1892 un
apprteainent de 4 pèces et corridor.

S'adr. au bureau de I'UMPARTIAL. 485-1

On demande à acheter d'°ucn ÎÏÏS
FAUTE OIL pour malade. — S'adresser
rue de la Paix 49, au magasin. 7H-3

Pîann ^n demande à acheter d'occa-
I lallU. sion un beau et excellent piano.
Paiement comptant. 632-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL

Pîann 0u demande A acheter de suite
1 lallU' un beau et bon piano. 600 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A VAniirA des roaes eu fer * ainsi qu'une
iCUUl o dite en bois, plus une machi-

ne économique en cuivre pour laver le
linge. — S'adresaer rue du Grenier 41 B.

712-8

4 VAniirA 1 outillage complet pour em-
ïollUI O boîtaur, ainsi qu'un tour à

encager , nouveau système, avec pince
universelle et burin-fixe ; un établi por-
tatif ea bois dur , avec 5 tiroirs, dont 2
zingués. — S'adresser à M. Louis Euntz,
rue Fritz Oourvoisier, 23 A. 687 8

A vanilrû un tour à gouges , un tour &
YcllUIC lapi leire à débris et bouts de

carrés ainsi que des tours de polisseuses.
— S'adresser chez M. J. Magnin , méca-
nicien, rue de la Paix 21. 604-2
S VAniirA ua bou cllien P°ur la K«rde
H iCllUlo j>Me race danois, manteau
d'un beau gris, âgé de 18 mois. — S'a-
dresser a M. Edouard Affolter , rua Daniel
J eanrichard 19. 603 -2

A VAndrA "- bas ''rix deux P etit8 four-
lOUUlo neaux en fonte , dont un pou-

vant être utilisé pour repasseuse.— S'adr.
me de la Oharriere 19, au 2me étage. 5 7̂-1

k VAHlirA un lil en n0Ter ave0 Paill*88e
* luIUH C à ressorts , un lit de fer, les
deux à deux places, et un établi en chênx,

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 546-1

PAriin un <l'«"»»n* de vitrier. — La
1 Cl UU personne qui l'aurait trouvé est
priée de le rapporter , contra récompense,
au bureau de I'IMPARTIAL . 714 3

PAriin tlins les raes da vlliii Ke une 111';-
1 Cl UU che en écaille pour cheveux. —
La rapporter, contre récompensa, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 656-1

pANifl dimanche depuis la rue de la
1 OlUU Promenade à l'endroit appelé La
Loge un bracelet , corail et or. —
Prière de le rapporter , contre très bonne
récompense, au bureau de I'IMPARTIAL.

686-3

PAriin •l ej d ' soir i i  eoarant , de la gaie
l OlUU a*a Bazar de l'Abeille , una mon-
tre argent , remontoir 20 lignes.

La rapporter, contre récompense, au
Bazar de l'Abeille. 631-2

EVarÂ oa romis à faux , six boîte» lè-
Eigal C pinss, arg. galonné , finies,
N" 11615 à 20. — Les rapporter , contre
récompense, au bureau de HMPARTIAL .

634-2

PAriin ea mon,aut ltL rue de l'Hôpital,
1 Cl UU un oollier en argent. — Le
rapporter, contre récompense , au bureau
de I'IMPARTIAL . 637-2

l,a nArannnA iui a pris 80in d'un Pa"Lit ptJlSUUUrj raplnie oublié au Tem-
ple Français jeudi, est priée de le rap-
porter rue Léopold Robert 54, au deuxiè-
me étage. 602-2

PAriin UQe boucle d'oreille en or.
IC I U U  — L a  rapporter , contre récom-
pense, chez M. E.-E. Jacot , fondeur , rue
de là Ronde 27 A . 601-2

119 3
CALE HDRI EHS de BUREAUX

à très bas prix.

Librairie A. Courvoisier

JL LOUER
pour Salât-Georges 189» un pre
mier étage de 3 pièces et dépendan-
ces avec corridor fermé et uae chamaie
de fllle ; le tout exposé au soleil . Grande
cour et jardin — S'adresser aa notaire
Cb. Barbier, rue de la Paix 19. 724 5

fi nil lAa'aWnr Un bon guillocheur pou-
uUlI lUC iK 'U' • vaut disposer de quel-
ques heures par jour cherche une place.

S'adr. an bureau de I'IMPARTIAL. 706 3

SOîîlIBelier e. âgée de 17 ans, cherché
une place comme sommelière dans un
café. — S'adresser chez Mme Thomann,
Bnreau de placement, rue du Parc 21.

707 3

RamnniAnr Dn bon remonteur-ache-
ROIllUlilolir. Teur de tonte moralité,
ayant travaillé 16 ans dans la même
maison, demande une place dans un comp-
toir ou à défaut de l'ouvrage A la maison.
— S'adreâser rue du Puits 25, au deuxiè -
me étage. 709-3

Una naran^ina connaissant les travaux
Une pcrsUiiUc d'un ménage demande
de suite une place de servante ou pour
des journées — S'adresser chaz M. Ger -
ber, rue de l'Hôtel-de -Ville 41. 711-3

/i .,,,. ,,.,., UD homme marié, âgé de
f l I uVc l i l .  25 ans, sachant nn pen
tont faire et régulier an travail, cherche
de suite dans la localité nne place de
graveur. — S'adresser rne dn Collège 7,
an premier étage. 576 5
i/Avirriin ES H ORL OGERIE, visi-
ï U IA  W L L 11 t a„t depuis 12 ans con-
sécutifs la clientèle horlogère de tontes
les provinces d'Allemagne désire entrer
•dans une maison d'exportation. — Offres
sons initiales P. S. 2, Poste restante,
la Cham-de-Fonds. 613 4
UnA flll A de 19 ans, connaissant les tra-
Ullc Ullc vaux d'un ménage , demande
de suite une place de servante ; de préfé-
rence où elle pourrait apprendra le fran-
çais. — S'adresser rue de l'Industrie 22 ,
au deuxième étage. 629-ij

IlnA .AnnA fil lA cherche une place pou'
IM0 JouIIO UUO servir dans un maga-
sin. 630-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Rarvanf A ^ne s8rvante de toute con-
Ool VaUlo. fiance , connaissant tous les
travaux d'un ménage, cherche à se pla-
cer ponr le ler février. — S'adresser chez
M. Dubois, rue du Pont 17. 645-2

Une demoiselle ¦SffJ fc&ïr
Îilace dans un magasin quelconque de la
ocalité. 587 2
S'adresser rue du Collège 24

I?nni1nnr dégrosslsseur demande
ffUUUoUl" une place pour tout de suite
ou dans la quinzaine; certificats A dispo-
sition. — S'adresser rue Fritz Oourvoi-
sier 88 A , au pignon. 58S-2

rmGÎnîÀrA ^
ne demoiselle forte et ro-

l'UlolUIolC. buste demande une place
comme cuisinière dans une grande mai-
son Certificats à disposition. 592-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

IlnA rÂff !fill«a connaiBSant la Part»a à
UUO lCgl0U3c fond, se lecommande
pour les réglages nlats et Breguets avec
les vibrations 16200 et 18000, de même que
pour la coupage de balanciers. Ouvrage
prompt et soigné. — S'adresser , par écrit ,
sous ini i i  lias B. O. D. 516, au bureau do
I'IMPARTIAL . 593 2

linA i Mlîl A fil.A cherche une place pou'
LUC JOUUrj llll» ai 1er dans un ménage.

S'adresser à M. Nogar, Place d'armes,
n' IO B 598 2

Una « Q> nti  «ncienne institutrice , con-
•UUO UaUlO naissant très bien le fran-
çais et suffisamment l'anglais, cherche un
emploi dans un bureau, comptoir ou ma-
gasin, pour faire les écritures ou pour
tonte autre occupation. Elle se contente
rait d'un modeste salaire. 436-2

S'adresser au bureau de 1'IMPARTIAL.

Un petit atelier d
^
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maison qui lui fournirait boites et mouve-
ments pour le terminage de la montre mé-
tal et argent. Ouvrage prompt et fidèle .

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 649 1

IlnA nArannnA d'un certain ,â«?6' de
UUO UoiSUllUti tonte moralité et de
toute confiance , se recommande pour faire
des chambres. — S'adresser rue des Ter-
reaux 25, au ler étage. 519-1

UllO UuinOISe.le chambres ou das mé
nages ; elle se recommande aussi pour la
lingerie. — S'adresser rue du Parc 91 , au
pignon. 510 1

flravAnr 0n demande p° jr le dehors
Ul a f CU la  un bon graveur de lettres
connaissant un peu le décor et régulier.

S'adresser à M. Ducommun, rue de la
Ronde 28. 708 -3

TrnnvÂ UDe montre. — La réclamer,
l l U U iC  contre désignation et frais d'in-
sertion , rue de la Damoiselle 99 , au 2me
étag ', à gauche. 635-2

Monsieur Lévi Bourquin, Monsieur et
Madame Fritz Bourquin Billon et leurs
enfants. Monsieur et Madame Léopold
Bourquin-Tschanz, Monsieur et Madame
William Lesquereux-Bourquin , Messieurs
César et Georgas Perre loud , A La Ohaux-
de-Fonds , Monsieur Ami Parrenoud-
Bourquin et ses enfants, aux Brenets,
font part â leurs parents, amis et connais-
sances de la perta douloareuse qu'ils
viennent de faire en la personne de leur
chère fille, sce ir, belle-sœur et tante
Mademoiselle Fanny Bourquin
décélée le 18 janvier courant , d ms si 49'
annéa , après une pénible maladie, & Eka-
thérinboarg (Russie).

La Chaux-de-Fonds, le 19 Janv. 1892.
Lae préseat nvl* tient lien de

lettre de faire part. 685-1

FACTURES '¦aESKS* CARNETS "•aftS* ÉTIQUETTES



ROCAJVLBOLE
laai"

Fonsoit du rJL,-ejpjr«»41
10 cent, ia livraison , Ftocambole est le roman le plus dramatique qui existe ~ 10 cent, ia livraison.

Grr&tis par-tout MAGNIFIQUES ILLUSTRATIONS PAR K \UFMANN «j rratis partout
la première livraison. JULES ROUFF & Co, Editeurs, Cloître Saint-Honoré 14, PARIS la première livraison. 692-1

.A. l'Agence des Journaii x, Boulevard dix Tïxéâ-tre "̂ ", Ga-enève , e* dans tous ses dépôts exx Suisse.

CASINO-THÉÂTRE
Direction LAOLAINDIÉRE

(V" année).

Jeudi 21 Janvier 1893
Bureaux & 8 h. Rideau A 8 V> h.

très précises.

aAY©ii"EE8SD OB»8© 'SO ÎW WSU 5̂1

ou le Secret
Opéra- comique en 3 actes. Paroles de Eu-

gène Scribe. Musique d'Auber.

•9SP Pour plus de détails, voir
les affiches et programmes. 654-2

OgF" L'entiée par la ruelle du Casino
se fera comme le dimanche quart d'heure
avant l'ouverture des bureaux.

AVIS. — Un vestiaire se trouve au
premier étage, chez Mme Evard-Sagne.

TOUS LES DIMANCHES sans exception ,
A 2 V« heures.

Matinée
L'annonce de la veille donnera la com-

position du spi ctacle .

CASINCKT HÉATRE
DIBECTION LAOLAINDIÉRE

- Samedi 6 Février 1892 -

GRAND BAL
paré et masqué

PRIX D'ENTRÉE :
3 tr. pour les messieurs. S tr. pour les

dames.
A partir du lundi 18 janvier , les cartes

seront à la disposition du public, chez M.
Bertrand, c«fé du Of sino.

Le public trouvera au Foyer du Oasino
ie vendredi 22 et le vendredi 39 , de 5 à
10 h. du soir, un grand choix de costu-
mes en location. 565-b*

Café-Restaurant GADOSCH
5, Passage du Centre 5.

— TOUS LES SAMEDIS —

Trip es - Tripes
Tous les jours ,

TÈTE HE TEAU
Volailles , Gibier , Bécasses, Poissons.
Dîners et Soupers A prix fixes,

depuis i fr ~ C*> < in compiis).
Restauration à toute heure. 699 5

Café de FEcusson fédéral
5, rue de la Boucherie 5. f i

TOUS LES SAMEDIS SOIRS
A 8 heures,

SotiratriiE
BILLARD au premier étage.

14169 4 P. GENTON.

CONFISERIE - PATISSERIE
XX. Buff et

S, rue des Terreaux 8.

CONFITURES variées
Confiture aux pruneaux

à 60 cent, la livre. 671-3

B oucherie - Charcuterie ie l'Arsenal
19 A , rue Léopold Robert 19 A.

Viande de gros bétail , première
qualité , A 65 c. le demi kilo.

Gros veau, à 60 c. le demi kilo.
661-3 Joseph STADBLMANN .

Raciiiniatï On demande à
mm V9m%wm •*»• acheter quelques
certaines de grosses de ressorts de mon-
tres ; rebuts pour l'exportation. — Adres-
ser les offres Poste restante Case 3404.

609-6

ON DEMANDE
de bonnes ouvrières régleuses très
habiles, pour le posage des spiraux nlats.

b'adresser Fabrique d'horlogeri e J.-J.
Badollet, Usine des Charmilles, Genève.
(H-423-X) 677-1

Commanditaire
Pour une fabrication , qui est connue à

l'ét'anger depuis de longues années et
avantageusement à cause de ses produits
soignés, on cherche pour agrandissement
et pour pouvoir convenablement exploiter
la renommée acquise un commanditaire.
Capital demandé, 80,000 tr. — S'adr.
sous chiffres La H. 8, 533, Poste res-
tante, la Chaux-de-Ponds. 698 6

Chaque semaine,

MORUE
dessalée

An magasin de Comestibles

CHARLESSEINET
Place Neuve IO. 465 17

Anv riaren+c T 0n demande a Kal-
ûUi pareillb 1 nach (Berne), pour
y apprendre l'allemand dans de bonnes
écoles et s'oceuper de différents travaux
de campagne, un |eune garçon. Vie
de fartille. — S'adresser a Mme veuve
Marie Kohl i Bartlis, a Kalcach 697 3

A. louer
pour St-Georges 1891 un appartement
de 3 pièces, cuisine, alcôve et corridor
fermé, ainsi qu'un autre de deux pièces ,
cuisine et dépendances ;

Pour la même époque ou plus tard, un
magasin avec ou sans appartement,
pouvant être employé avantageusemetu
pour un commerce d'épicerie , le
tout situé au centre du village.

Pour St-Martin 1892 et Ft Georges 1893
plusieurs appartements de 2, 4 et 6
pièces dans deux maisons, qui seront
construites à la rue du Nord avec tout le
confort moderne ; plus deux sous-sols
de 3 grandes pièces, dont un suitout con-
viendrait pour atelier. — S'adressrr de
une A deux heures après midi, au bureau
de M. J. Schœnhoizer, rie Fritz Cour-
voisier 29. 702 6

litres fraies
à f  trancs la caisse de cent et 1 fr.

la douzaine.

ESCARGOTS
Mode de Bourgogne

par 10 douzaines à 50 centimes.

Vin de Chablis
Au magasin de Comestibles

CHARLESSEINET
place IVeuve IO. 12r63-10"

Un comptable dï&STÏt.
micile. Tenue de livres , Correspondances
françaises et allemandes. Traductions.
Discrétion absolue. — Prière de s'adres-
ser, sous initiales lt. A. T. 4156, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 456 2

MADEMOISELLE BIENZ
rue de la Paix 17. 8816-3

LEÇONS DE ZITHER
Brevet du conservatoire de Munich,

Leçons d'Anglais, d'Allemand et
de Françalu, Traductions de livres ou
pour bureaux. — Prix très modérés.

Amphithéâtre flu Collège primaire
Mercredi 20 Janvier 1892

à 8 Vi h- du soir,

- SECONDE SÉANCE -
SB

M. LOUIS BRIDEL
professeur de droit A l'Université de Genève

SUJET

Droits et flevolrs respectifs fles époni:
Prix pour chaque séance iso 'ée , 1 ft*. 50

Moitié prix pour les membres du corps
enseignant et les •'•'ociétés de secours

mutuels 614
Billets à la librairie A. Cour-

voisler et le soir à la porte.

BUREAU DE CONTROLE
L'assemblée générale des intéressés au

Bnreau de Contrôle de la Chaux- de-
Frnds aura lieu le vendredi 22 janvier
1892, A 8 heures du soir, A 1 Hôtel-de-
Ville.

Il sera délivré des carKs d'introduction
aux personnes non convoquées qui justi-
fieront auprès de l'administration soussi-
grée , jusqu'au vendredi 22 courant, à
midi, de leur qualité d'intéressé S63-1

L'Administration du Contrôle.

Bal masqué. ét£^wcherchent des demoiselles sérieuses ;
pour le Bal masqué du 6 février. — s'a-
dresser, sous initiales S. Ca 140, Poste
restante, en ville. 700-&

AVIS
à MM. les fabricants

Nouveau modèle de BOITES lépines
et grands guichets, système plus écono-
mique et plus pratique que tout ce qui a
été fait jusqu'à ce jour, permettant de
conserver la décoration dans toute sa
fraîcheur quoique la montre se porte cha-
qae jour. Téléphone

S'adresser A MM. Cornât & Hugue-
nin, monteurs de boites en tous genres,
rue du Grenier 24, Chaux-de-Fonds.

Cession de droit au brevet à vendre
ponr bi. itts de montres argent.

S'adresser à M. F. Jeannere t, rne du
Doubs 65. 608 5>

Magasin F.-â. Jaeot-Conrvoisier
IO, RUE W PABC IO,

(maison H. BEBMANN , photographe).

Viande salée et fumée. Choucroute.
Sonrièbe. Haricots secs. Saucisses de-
Francfort. Jambon crû pour malades.
Liqueurs Unes et ordinaires. Quina an
Malaga. Dess:rts. Conserves assorties.

13426 17

Avis aux ménagères
Si vous voulez allumer raj idement vo-

tre feu et éviter tout accident avec le pé-
trole, procure? , vous L'ALLUME-J'EL
fabrication toute spéciale de la muison
Aider-Hohl . à Saint Gall. Prix du pa-
quet, 35 c. — Seuls dérôts à la Chaux-
de-Fonds, chez MM. Jules Froidevaux.
rue du Parc 66, et David Hirsig, rue du
Versoix 7. 610-3;

Découpages
en tous genres or, argent, métal. Spécia
lité chiffres or pour graveurs. — S'adres-
ser rue du Doubs 83, au pignon , 11027-St

A VENDRE
un coffre-fort, un régulateur
et une balance Grabhorn, le
tout en parfait état. 628 -2

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.

A louer
un magasin avec logement, 1»
tout situé dans une rue très fréquentée.
Conviendrait pour tout commerce ou in-
dustrie. Entrée de suite.

S'adresser A l'Etude Monnier, avocat,
place de l'Hôtel-de-Ville 5. I4576-*r>

Pensionnaires. Ĵf SSiSSSt
naires , avec la couche. — Une bonne
Journalière demande quelques jour-
nées pour laver, ôcurer ou pour lave r du
linge à la maison. — S'adresser rne
Jaquet-Droz 39, au pignon. 433 1

-l^OrSC»»» oonsetière,
Bue de la Paix 55 bis,

informe sa bonne clientèle et le public ea
général qu'elle a reçu un grand choix d»
beaux corsets, et elle se recommande par
la même occasion pour les corsets sur
mesure. 14452-2

Commanditaire. gîbSSSS. «
commanditaire ou nn afsociô ayant un
apport de 4 » 5000 fr. au moins, pour l'ex-
ploitation d'une nouvelle invention im-
portante 'en horlogerie . — Adresser les
offres Cas© 34, la Chaux-de-Fonds. 662 5

Aux graveurs ! £B "SE X8
atelier de graveur d'ornements. 616-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Attention!
Qni serait disposé de s'intéresser, par

nne mise de fonds de 80 à 90,000 fr. ,
dans nue fabrique d'ébauches des plus
renommées du Jura ? 497 -2

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

ÉPICERIE Alf. Jaccard
me de la Demoiselle 37.

3Mji.ol pur
de la 701-6

société d'Apiculture de Neuchâtel
Conf iture aux pru neaux
PmilanCTfir'ïf a On demande A louer
BUUidUgorie. une bonne pelite bou-
langerie bien acha 'andée. 703-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Bon Beurre
à fondre, â i fr. 35 la livre.

AU MAGASIN DB

.ff>e3£BS¥îB£B8
Hl CHARLES SEINET
466-4 10, Place Neuve 10.

Pensionnaires. SàJ-Sg *
bons pensionnaires. — S'adresser rue de
la Ronde 6. 625-2

Vin médicinal de Tokay
de Em. STEIN 

v

Seule maif on qui fait contrôler ses vins
officiellement. En vente chez Stlerlln
& Perrochet , rue du Premier Mars 4,
la Ohaux-de-Fonds . 13702 34

POUR ST-MARTIN 1892
à louer nn appartement au premier éta-
ge, rue Léopold Robert 21 , composé de 8
pièces, cuisine, dépendances et jardin.

S'adresser A la Banque Veuve P.-F.
Oourvoisier. 14457-2

DEMANDEZ LES POTAGES I W V7T7TÎ3 I c
^

ez 
M L'E; Ro»îert'¦ v »i » * 1 Ll C i1  I négoci"1", aux Verrières

COMPLET S 1 l , i r»V M M  ¦ * 69, ,
ANCIENNE DISTILLERIE ELISE GILL1ARD &¦ Cle, FLEURIER

MM. tlnrrl & Vuuchvr, employs pendant de <iombreures années dans la
maison prénommée, dont ils counai - seiit à fond les procédés de fabrication , sont à
même d offrir des produits de premier choix. Absinthe extra, Vermouth, Liqueurs
fines , Sirops, ete. En vente dans les principaux cafés et épiceries La qualité supé-
rieure de nos marchandises, ainsi que les soins apportés dans la fabrication , nous
sont un sur garant de satisfaire la clientèle. BURRI & VAUCHER.

Agent général pour le canton de Neuchâtel , M. Albert Montandon, voyageur
de la maison Dessalle , rue du Progrès '¦<) . Chaux-de-Fonds. En vente dans les ma-
gasins suivants : M.M.  Zélim Béguin, Jules Froidevaux. Aloide Guinand, Ch.-F.
Redard, Perret Savoie, etc. Se recommande. 11210-7

TflTT WWIffl T A VftMMfa Lemellleur remède domcstlqne B
j i l  L K I  I P."|jtt lui I f , iry K contre les rugosités delà peau , les crevas- |v¦ wkmm m n i d  Hiaal W aUàéiH : es , les gerçures aux mains et aux lèvres. I
lfAill«.ll l< B'ia lIBOilS .» contre les biùlures , les engelures , les I
l.wm«7M*M3 'l'M« M «rBimt^MC contusions et l'irritation de la peau, ggj
lWafkllIanna* rik iiiAilM P0 "1' '6 maintien d'un teint frais et 1
lM-t?J*lt?lll » tSMmt?»t5 pour les enfanta éeuits. |l
Meilleur remette contre les hémorrhoïies. 690 12 I
En tnbes à 60 centimes dans tontes les pharmacies de la Chaux-de-Fonds. g
^¦Maaa—mi-i.i—mi—î i.iia—.MI....UI»......,—..

CAISSE DE RENTES SUISSE, A ZURICH
FONDÉE EN 18J7

Société nationale d'assurances sur la -vie.
. a r̂ ^airf-ai . 

Mutualité absolue. — Tout le bénéfice aux assurés. — Conditions
très libérales.

. S'adresser pour prospectus, renseignements et propositions d'assu-
rances, à M. GOTTLIEB STAUFFER, négociant, rue Jaquet-Droz
n° 8, agent principal pour la Chaux-de-Fonds. 14346-21

Le Bureau est ouvert de 9 à 10 heures du malin.

Spécialité
d'Articles mortuaires

OREILLERS
Couronnes en fer et porcelaine.
Couronnes pour fossoyeurs.
Couronnes pourensevelisseus".

BOUQUETS ARTIFICIELS
GANTS — BRASSARDS

Mousseline.
LITS MORTUAIRES

Qrand choix.
— Prix avantageux —

AU 4077-102

tai Bazar in Panier Fleuri
nnBBBBr

¦jji | Influenza 1 d"
Cet hôte importun nous menace

de nouveau, d'une manière plus
inquiétante encore que lors de sa
première visite d'il y a deux ans
Les cas mortels sont plus nom-
breux. C'est devenu un devoir pour
chacun d'observer l'apparition des
premiers symptômes et d'employer
immédiatement les remèdes propre s
A enrayer le mal.

Ainsi que le prouvent les résul-
i tats obtenus pendant la première

endémie, le célèbre PAI.VEX-
PELLER a la marque ancre
a mérité la première place parmi
tous les remèdes domestiques em

] ployés A cet effet. Tous ceux qui , i
en temps opportun , ont fait usage
de cette friction si universellement
appréciée , sont demeurés épargnés
ou du moins la maladie a été bé -
nigne. Ce fait est suffisant four
engager chacun A se munir d'un >
remède qui calme les douleurs et
réussit A les éloigner ; d'autant
plus que le flacon ne coûte que un
franc. Dép ôts dans presque toutes
les pharmacie. — Seul véritable â
la marque ancre. f809 32

? C>«a:l.flriLn.e fron.«";»ise |

ii Taras Alsacienne \ ï f
at rr\ >H — sf c,<a X

I f S  MICHEL BILGER If l
*•• \J i tr ' -1 w
X Qû N c •>? È-T Ç ,!'cn' renon ,m,'e ue ,a Grande Brasserie du Pont , ? BO' A
T rà R à Saint-Imier. o î? Ml i—i f
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